
L'U. R. s. S. s'en tient (strictement)
aux accords de Yalta et de Potsdam

Un pas en arrière, deux pas en avant !

La Chaux-de-Fonds , le 3 juin.
Les f eux  de joi e allumés en réponse

à l'arrivée des colombes de paix sovié-
tiques se sont consumés. Comme il f a l -
lait s y attendre, le jeu d'échecs se
poursui t selon la fameuse recette de
Lénine : un pa s en arrière —• deux pas
en avant. La tactique s'adapte aux si-
tuations données , mais pour l' essentiel ,
la stratégie reste la même.

L'oligarchie qui a succédé au monar-
que défun t  a éprouvé le besoin de ga-
gner du temps pour consolider ses po-
sitions. Malgré les divergences qui peu-
vent séparer les dirigeants soviétiques,
ils ont tous un intérêt vital à conser-
ver l'union et sauvegarder en commun
l'héritage grandiose mais pesan t que
le grand chef leur a légué. Les mem-
bres du conseil d'administration du
trust gigantesque qu 'est l'Union sovié-
tique ne peuven t se permettre le luxe
de se combattre. Béria, le tout-puis-
sant ministre de la sécurité et des a f -
fa ire s  intérieures est vraisemblable-
ment l'homme for t  du régime et le
commandant e f fec t i f  de l'équipe au
pouv oir. Mais il doit ménager l'opinion
et ses collègues, dont quelques-uns ont
des droits considérables à faire valoir.

Tant qu'un nouveau monarque n'au-
ra pas saisi les rênes du gouvernement,
la position de l'Occident face  à la Rus-
sie sera moins périlleuse, et il est com-
préhen sible que Sir Winston Churchill
ait cru le moment favora ble à un son-
dage du terrain et à l'exploitation des
conditions qui permettraient de passer
de la « guerre froide * à une & paix
f roide ».

Il fau t  rendre cette justice aux hom-
mes du Kremlin : ils n'ont pas cher-
ché à tromper leurs adversaires sur
leurs intentions véritables. La réponse
fai te  par la « Pravda » au discours du
général Eisenhower et les commentai-
res que cet organe officiel a p ubliés
après l'annonce de la conférence pro-
jeté e entre les chefs des gouverne-
ments de Washington, de Londres et de
Paris, donnent une image f idèle des
conceptions soviétiques en matière de
politique internationale.

Les points de vue respectifs.

L'U . R. S . S. s'en tient strictement
aux accords de Yalta et de Potsdam,
alors que les U. S. A., s'e f forcent  de
pratique r une politiq ue qui fa i t  abs-
traction desdits accords et les consi-
dèrent comme nuls et non avenus. La
conférence de Yalta avait assuré la si-
tuation de la Russie en Extrême-Orient ,
et en Europ e, elle avait admis que les
gouvernements des pays voisins de la
Russie devaient être composés de per-

sonnalités pro-sovietiques , et leurs ré-
gimes être favorables à l'U. R. S . S. Et
c'est ce qui a amené la création des
« démocraties popul aires » et leur
transformation en satellites de l'Union
soviétique. Yalta préconisai t aussi le
démembrement de l'Allemagne. Sous
ce rapport , on est servi : à la pla ce du
Ille Reich il y a trois Etats : la Répu-
blique fédérale , la Républiq ue démo-
cratique et l'Autriche.

Enf in , Potsdam entérinait expressé-
ment l'annexion de Koenigsberg et
d'une partie de la Prusse orientale à
l'Union soviétique et f ixai t , provisoir e-
ment il est vrai — mais on sait ce
qu'en langage diplomatique cela signi-
f i e  — la frontièr e occidentale de la
Pologne le long du cours de l'Oder et
de la Neisse.

Que décidera l'Occident ?

Modif i er  ces décisions autrement que
par le recours à la force est hors de
question , car l'Occident ne saurait o f -
f r ir  à l'U. R. S. S. aucune compensa-
tion équivalente. Dans ces conditions,
il est évident qu'une trêve ne p ourrait
intervenir, en Europe , que moyennant
la confirmation et la légalisation inter-
nationale du statu quo, et en Asie, par
la reconnaissance de la Chine commu-
niste et la satisfacti on des aspirations
de celle-ci tant en Corée qu'en Indo-
chine et à Formose.

Si l'Occident n'est pas pr êt à cela, il
est vain d' espérer que des conférences
à trois, à quatre ou à cinq puisse nt
amener la détente tant désirée par les
peup les. Tout au plu s une trêve provi-
soire po urrait-elle être achetée au prix
d'un renoncement au réarmement de
l'Allemagne de l'Ouest et de la cessa-
tion de la guerre en Corée.

La danse sous la pluie !

Maigre la pluie , la ville de Zurich vient de célébrer sa fê te  popul aire avecun entrain endiablé et en présenc e d' une fou le  énorme. Ci-dessus , la jeu-
nesse zurichoise dansant devant l'hôtel de ville.

Echos
Temps moderne

— En somme, ta future est-elle une
personne attachée au passé ou pense-
t-elle aussi à l'avenir ?

.— Eh bien ! voilà, elle porte un cha-
peau de l'an dernier, roule dans une
auto de cette année et mange son
revenu de l'an prochain. Conclus toi-
même.

Dame !
Répondant à une petite annonce, se

présente un livreur par tri-porteur.
— Comment vous appelez-vous ?
— Pierre Corneille.
— Fichtre, c'est un nom célèbre.
— Pensez , cela fai t dix ans que je

fais le métier !

; LE SOIR DU COURONNEMENT

à tous ses peuples du Commonwealth
Londres, le 3 juin.

Hier soir la reine Elisabeth II a parlé
à la radio à l'intention des peuples du
Commonwealth :

«La dernière fois que je vous ai par-
lé, à Noël , je vous ai demandé de prier
pour moi le j our de mon couronnement
pour que-Dieu m'accorde la sagesse et
la force nécessaires. En ce jour mémo- ,
rable , je me sens fortifiée en songeant
que vous m'entourez de vos pensées et
de vos prières. Plusieurs milliers d'entre
vous sont venus à Londres de toutes les
parties du Commonwealth et de l'Em-
pire pour assister à la cérémonie. Je
pense aussi cependant aux millions
d' autres qui ont suivi les fêtes par la
radio ou la télévision.

Pendant toute cette jour née mémo-
rable , j ' ai été inspirée et soutenue par
le fait de savoir que vos pensées et vos
prières m'accompagnaient, que tous mes
peuples , épars dans chaque continent
et dans chaque océan , étaient unis pour
me soutenir dans la tâche à laquelle
j' ai été dédiée avec tant de solennité.
Il m 'est difficile de trouver les mots
pour vous dire quelle force j' en tire.
Les cérémonies auxquelles vous avez
assisté aujourd'hui sont d'ancienne tra-
dition. Quelques-unes sont encore en-
veloppées dans l'ombre du passé, mais
leur lumière resplendit aujourd'hui
peut-être encore plus vivante que j adis.

(Voir suite en pag e 3.)

L'allocution de la
reine Elisabeth II

Une heure avec Raymond Lambert
jusqu'ici l'homme « le plus haut » du monde

En marge de la 
~
ï

conquête de l'Everest

Au moment où l'on annonce la
victoire de l' expédition britannique '
sur l'Everest , il vaut la pein e d 'in-
terroger notre compatriote Ray-
mond Lambert , qui s'était jusqu 'ici
approché le plus du sommet du
colosse asiatique.

Genève, le 3 juin.
Le fameux guide suisse Raymond

Lambert , qui avec le sherpa Tensing,
est monté sur l'Everest à l'altitude
de 8600 mètres, n 'a pas besoin d'être
présenté à nos lecteurs. Raymond
Lambert , d'aspect , apparaît comme une
force de la nature. De haute taille , doté
d'épaules herculéennes, dégageant une
impression de santé se riant de tout ,
il est de ces êtres d'exception qui com-
muniquent une confiance totale dans
la vie : l'incarnation idéale du type
« bouffeur de viande » cher à Jack Lon-
don et à Hemingway.

!{!| De nos correspondants
Il Olivier MERLU ei Mon REBUFFAT II

L'homme que j' ai devant moi a le
teint cuit, les yeux clairs, les dents de
loup, le crâne de Hun dénudé que j' at-
tendais. Ajoutez-y une voix de basse
aux résonances puissantes, à la parol e
facile et élégante, une mise soignée
jusqu 'aux mocassins de pointure nor-
male et vous aurez son portrait en pied.
Pourtant à ces pieds il manque les or-
teils, à ces mains quatre phalanges,
souvenirs d'un dramatique sauvetage
aux Aiguilles du Diable.

Mais déj à, comme nous le félicitions
de sa mine superbe , Lambert nous ex-
pliquait en riant que le mont Blanc ,
qu 'il avait récemment gravi en com-
pagnie de... trente-quatre alpinistes , en
était responsable. Suivirent quelques
digressions sur les raides pentes à ski
des Aravis, et très vite on changea
d'échelle.

L'Everest ronfle...
— Est-ce que votre expédition post-

mousson, en octobre , à l'Everest, fut
plus dure que celle du printemps ?

— Physiquement , non. La progression
en altitude vers le col sud fut  même plus
facile , car la neige était dure comme
la table. Mais l'insolation très courte
(jusqu 'à 13 h. 30) laissait la place à
un froid constamment rigoureux. C'est
la durée du froid qui ralentit tout.

— Et le vent ?
— L'Everest ronfl e toujours.
— Ronfle ?
— Oui, au printemps nous en avions

plein les oreilles. La montagne est corn-

Une nouvelle expédition suisse se prépare !
Après une marche extrêmement dure à travers la gorge t gigantesque du
Mayangdhi Khola et la jungle de bambous la plus épaisse, l'expédition suisse
dans l'Himalaya du Club alpin académique de Zurich a atteint le camp de
base à 3600 m. d'altitude et a fa i t  ses pr emières tentatives au Dhaulagiri et
au Dhaulagiri-Himal . La première photo pai ~venue en Suisse montre l'expé-
dition s'approchant du col de Badhauri, avec le lac de Pokhara à l'arrière-
plan. Comme l'expédition n'a pas pu engager de coolies, elle a dû rassembler
72 mulets afin de transporter le matériel . Notre photo montre la caravane

de mulets .sur le r.nl du Barihauri.

me un epicentre dominant la plaine
népalaise : les vents tourbillonnent et
tournent sans cesse autour de la cime
avec une rumeur d'océan — à laquelle
on s'habitue d'ailleurs.

— On a la sensation d'être arraché
au rocher ?

— Non ; et d'abord il n'y a pas de ro-
cher. L'ascension de l'Everest par le
Népal , à la différence de la vole tibé-
taine du Nord est essentiellement gla-
ciaire.

— La difficulté majeure pour vous ?
— La lenteur de l'acclimatation. Il

faudrait pouvoir s'habituer aux 8000
mètres comme on s'acclimaïe aux 5000.
Si haut, pour si peu de temps , avec tant
d'efforts coup sur coup, l'organisme n'a
pas le temps de s'adapter. On pourrait
séjourn er dix jours à 8500 mètres, com-
me nous l'avons fait avec Dittert à 7500
mètres, le beau temps aidant, la course
serait Eraernée.

Manque d'oxygène ?
— Ce n'est pas ça qui gêne. Les ap-

pareils sont bons, encore qu 'essoufflé on
s'en serve difficilement. Non, c'est surtout
la sorte d'asthénie qui s'empare de vous
pour les moindres gestes. Et la lourdeur.
On a la sensation d'avoir les pieds col-
lés au sol.

Le jour où nous sommes inontés à
8600 mètres avec Tensing ça ne mar-
chait pas trop mal pour la montée.
C'est à la descente que c'est devenu
pénible. Tant que nous avons pu nous
laisser glisser sur le... croupion , ça a été.
Mais quand il a fallu remonter les 30
mètres en pente douce qui nous rame-

naient par-delà un petit ensellement
aux tentes d'Aubert de Flory, il n'y a
rien eu à faire: les pieds de plomb.
Eh bien ! nous avions éprouvé la même
impression d'impuissance à 5000 mètres
en redescendant au camp I. Preuve que
si l'on pouvait s'acclimater...

(Voir suite en page 3.)

La princ esse Marguerit e, la f i l le  aînée
des souverains danois , qui est devenue
l'héritière du trône danois selon la

réf orme constitutionnelle.

L'héritière.

Pendant dix jours, je n'avais lu aucune
gazette, consulté aucun journal.»

Je m'attendais donc à mon retour à trou-
ver quelque chose de changé !

Car le temps va si vite et l'on mène au-
jourd 'hui les affaires si rondement.. .

Hélas ! Trois fois hélas !
Si j'ai vu pousser pas mal de maisons

le long de la route, dans le monde c'est
toujours et exactement la même chose. Mê-
mes discours, mêmes disputes. Mêmes né-
gociations , mêmes atermoiements. Mêmes
crises, pas de surprises...

Les Jurassiens polémiquaient à l'envi»
Koblet roulait toujours.»
En Corée rien de nouveau...
Le Cabinet français restait en mor-

ceaux...
L'épée de Damoclès du protectionnisme

américain continuait à peser sur le mon-
de...

Et la lutte des blocs se perpétuait sur
une même li tanie d'insécurité, de menaces
et de mysteires...

Je crois du reste que si j'étais resté sans
rien lire durant dix mois ou dix ans au lieu
de dix jours, le résultat aurait été le mê-
me. On n'avance pas. On piétine. Les
mêmes mots usés servent toujours à mas-
quer les mêmes situations creuses ou trop
remplies. Et la politique qu'on lisait hier
sera vraisemblablement identique demain.

Evidemment s'il y a là quelque chose de
fâcheux , il peut aussi s'y déceler un élé-
ment rassurant : en oe sens que quand
rien ne bouge rien ne se casse...

Que sont au surplus dix jours devant
l'éternité ?

Et qui donc a dit que rien de grand ne
se crée sans le temps ? ?

N'empêche que j e m'attendais à mieux
et que j'escomptais qu'en mon absence
on aurait abattu de la besogne et mis les
bouchées doubles...

Quan t à croire que c'est pour me faire
plaisir ou à penser qu'on n'a rien voulu
décider sans moi, non, n'exagérons rien...

C'est pourquoi je dis qu'U y a vraiment
de fameux lambins dans le monde !

Le père Piquerez.

/ P̂ASSANT
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Correspondant
français-anglais

Correspondancier
françaisi-allemand

capables de travailler seuls,
sténo-dactylographes, expé-
rimentés si possible dans
l'exportation d'horlogerie,
trouveraient places
intéressantes.

Faire offres manuscrites avec
curriculuim vitae dactylo-
graphié à :

S. A. GIRARD-PERREGAUX & Cie
1, Place Girardet
La Chaux-de-Fonds.

Importante fabrique de décolletage et
fournitures d'horlogerie engagerait
pour entrée immédiate ou à convenir

horloger Qualifié
ayant si possible connaissance des
plans, pour son bureau de contrôle.
Place stable et d'avenir ; logement à
disposition.
Faire offres détaillées avec références
et prétentions de salaire sous chiffre
F. 40282 U., à Publicitas, Bienne.

Sous-chef
d'ébauches

ayant bonne formation et quelques
années de pratique
CHERCHE changement de situation.
Faire offres sous chiffre D. F. 10785,
au bureau de L'Impartial.

G R E V ES
A vendre magnifique sol à bâtir boisé, en
bordure du lac, à l'abri des hautes eaux.
Prix intéressant. Région : Corcelles-sur-
Concise. S'adr. Entreprise Comina No-
bile & Cie, Saint-Aubin (Neuchâtel) . Tél.
10381 6 71 75.

Vendeuse
qualifiée est demandée pour date à convenir.
Place stable. — Bon salaire pour personne
capable. Se présenter avec cerlificati à
la Maison feuff
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CYMA
(TAVANNES WATCH Co.)

cherche

horloger rhabilleur
ayant plusieurs années d'expérience.
Place stable, travail soigné. Prière de
se présenter ou écrire à Cyma Watch
Co. S. A., La Chaux-de-Fonds.
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Fabrique de machines
S. A. JOS. PETERMANN
Moutier
engagerait tout de suite,
quelques

mécaniciens - outilleur.
et

mécaniciens d'entretien
 ̂ j

LA COMMUNE DE LA SAGNE
met en soumission le poste de

CONCIERGE
au Collège des Roulets (gain
accessoire).
Entrée en fonction, ler no-
vembre 1953.
Le cahier des charges peut
être consulté au Bureau com-
munal où tous les renseigne-
ments peuvent être demandés.
Tél. (039) 8 31 06.
Les offres manuscrites devron t
parvenir au Conseil communal
avant le 16 juin 1953.

V J

1 ou 2 pensionnaires
sont demandés. — S'adr.
au bureau de LTmpartial .

10869
ON DEMANDE 2 pièces,
1 cuisine, meublées, pour
juillet - août, aux envi-
rons de la ville. S'adr. au
Chalet Heimelig, le matin
de préférence.

CHAMBRE non meublée
est demandée par jeune
homme tranquille et sé-
rieux. — S'adr. au bureau
de L'Impartial.. 10887
CHAMBRE au "soleil et
au centre à louer à mon-
sieur absent les samedis
et dimanches si possible
Adresser offres sous chif-
fre C. J. 10781, au bureau
de LTmpartial.
CHAMBRE meublée au
soleil est à louer. S'adr.
au bureau de L'Impar-
tial. 10847
CHAMBRE meublée à
louer à demoiselle de tou-
te moralité. — S'adr. rue
de la Paix 5, au 2e étage,
â droite.
JOLIE CHAMBRE cen-
trée est à louer à jeune
fille sérieuse. — Ecrire
sous chiffre F. P. 10756,
au bureau de LTmpartial.
CHAMBRE

- 
meublée à

louer à demoiselle de tou-
te moralité. — S'adr, rue
Fritz-Courvoisier 62, au
ler étage, à gauche. Li-
bre tout de suite.
GUITARE. A vendre une
guitare en pariait état. —
S'adr . dès 18 h. 30, Gi-
braltar 5, au rez - de -
chaussée, à droite.
A VENDRE^stoFê de bal-
con, à l'état de neuf ,
3 x 2,5 m. — S'adr. Pas-
sage Gibraltar 2 b, au 2e
étage, à gauche, dès 19
heures. 
CAMPING. A vendre re-
morque 90 x 65 cm., deux
matelas pneumatiques, sac
de couchage. — S'adr. à
M. Junod . Hôtel-de-Vil-
le 38. 
POUSSETTE à vendre,
beige clair, bon état.
S'adresser Progrès 115,
ler étage à droite , dès
18 heures.
A VENDRE costume d'été
pour monsieur, taille 46,
gris, porté quelques fois ,
quasi neuf . S'adr. à M.
E. Barben, Paix 37. 
POUSSETTE à

_ 
vendre,

modèle de lux e, en parfait
état. S'adr. à M. Straub-
haar, Balance 10 a.

CHAR à deux roues, très
solide, en bon état , à ven-
dre. — S'adr . Commerce
99, au rez-de-chaussée, à
droite , dès 19 heures.
POUSSETTE moderne et
1 cuisinière à gaz 3 feux,
1 four sont à vendre. —
S'ad. à Mme Droz , rue
du Nord 39, après 18 h.
A VENDRE pousse-pousse
blanc à l'état de neuf.
S'adresser rue Neuve 14,
au 2me étage jusqu 'à
19 h. 
A VENDRE joli piano
noir , cordes croisées. —
Faire offres écrites sous
chiffre L. L. 10866 au
bureau de LTmpartial.
A VENDRE une pousset-
te Wisa-Gloria, en par-
fait état, ainsi qu 'une
étagère en bois dur. S'adr.
rue de la Promenade 20,
au 2e étage, après 18 h.
HABITS usagés, mais en
bon état, à vendre avan-
tageusement. Taille 44 -
46. — S'adr. Jardinière
131, au 3e étage, à droite.
A VENDRE superbe tente
de camping 3 places avec
avant-toit , marque Ban-
tam. S'adr. le soir , Jar-
dinière 107, au 2e étage,
à gauche.
CAMPING. A vendre une
tente. 4 places, avec
avant toit ainsi qu 'une
remorque. S'adesser au
bureau de L'Impartial.

10780

Sommelière
est demandée tout de sui-
te au Café du Versoix ,
chez Charles Antenen, rue
du Versoix 1.

A louer
tout de suite à La Bré-
vine, un logement de trois
chambres et cuisine jus-
qu'au 31 octobre 1953.
Conviendrait pour séjour
d'été.
Ecrire sous chiffre M. B.
10916, au bureau de LTm-
par tial.

Vendeuse en chaussures
spécialisée dans la branche est
demandée pour le 1er août ou le
ler septembre (éventuellement
tout de suite) . Faire offres avec
photo, copies de certificats et
prétentions de salaire à

CHAUSSURES BERGER,
18, rue Neuve.

Fabrique d'horlogerie
cherche d'urgence

Visiteur d'échappement
HuDeVeiirS mise en marche

Régleuses
Retoucheur (se)

pour petites pièces ancre.
Offres sous chiffre P. 4065 N., à Publi
citas, Neuchâtel.

La Manufacture d'Horlogerie LECOUL-
TRE & CIE, au Sentier, engagerait pour
entrée à convenir :

Dessinateur-constructeur
connaissant la fabrication des boî tes et
cadrans, capable de créer des modèles de
montres et pendulettes et éventuellement
exécuter les prototypes.

Horlogers-outîUeurs
ou calibristes qualifiés et aptes à exécuter
des prototypes de montres et pendulet-
tes.

Horlogers complets
pour visitages et décottages de pièces soi-
gnées, éventuellement capables de pren-
dre des responsabilités.
Adresser offres avec certificats et réfé-
rences.
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plus élégante que jamais: sa carrosserie a conception américaine classique au point
été créée par le célèbre spécialiste de vue sécurité routière , rendement ,
italien , Pinin Farina de Turin confort et cependant pourvue de tous les
rendement toujours p lus élevé: elle est avantages^ «l'Européenne» moyenne
équipée du fameux moteur record et maniable
«Flying Scot» , de 86 CV au frein et toujours unique en Suisse
aménagement intérieur encore mieux consommation d'essence minime:
étudié: tablier d'instruments clair et IQ 1/100 km en moyenne
discret — grand coffre à bagages aménagement spécial très soigné:
visibilité et sécurité routière encore climatisation à surpression , chauffage , jsupérieures: capot incliné en avant; pare- dégivreurs , radio , montre électrique ,
boue relevés et visibles jusqu 'à leurs enjoliveurs de roues chromés, éclairage 1
extrémités des marche-p ieds compris dans le prix

et surtout , tenant compte des avantages j 1
et.en ,plus de ces perfectionnements précités , d'un prix excessivement
vue excellente de tous côtés: pare-brise intéressant
bombé, sans montant mitoyen Livrable également en Cabriolet HE
fenêtres latérales entièrement et Station Wagon 1
escamotables r—— — — — I J S. . .  . Livrables avec Warner-Overdrive; sur _OWminimum de masses non suspendues demande également avec Dual -Range Wkgrâce a la fameuse suspension avant Hvdramatic mmM
Airflex I ' f m

AH r-Faites un essai , demandez une démonstration sans engagement; c'est avec plaisir que 3Éj§#
nous vous renseignerons. Prospectus et références à disposition. SI

GARAGE DES ENTILLES S.A. - LA CHAUX-DE-FONDS I
Avenue L.-Robert 146 - Tél. i039j 2.18.57 \ ' j

J.-L. SEGESSEMANN, NEUCHATEL - Garage du Littoral
Tél. (038) 5.26.38 "\

ET AGENTS DANS TOUTE LA SUISSE )B I
' >.

La Manufacture d'Horlogerie LECOUL-
TRE & CIE, au Sentier, cherche pour di-
riger son service de terminage

technicien-horloger
bon organisateur, ayant formation prati -
que et expérience de la terminaison de
la montre, éventuellement HORLOGER
COMPLET remplissant les mêmes condi-
tions. Situation intéressante et d'avenir.
Entrée à convenir.
Adresser offres avec certificats et référen-
ces.

k J

Garage de la place
cherche bon

laveur*
graisseur

Entrée tout de suite
ou à convenir.

Faire offres écrites
avec prétentions de salai-
re et références
sous chiffre D. S. 10943,
au bureau de L'Impartial.



L'allocution de la
reine Elisabeth II

LE SOIR DU COURONNEMENT

à tous ses peuples du Commonwealth
(Suite et fin)

Je m'efforcerai tout au long de ma vie
et de tout mon coeur d'être digne de
votre confiance. Dans cette résolution ,
j 'ai mon mari pour m'aider. Il partage
tous mes idéaux et toute l'affection que
je vous porte. Et si mon expérience est
si réduite et ma tâche si neuve, j' ai
dans mes parents et mes grands-pa-
rents un exemple que je peux suivre
avec certitude et confiance.

A cela s'ajoute encore ceci : Derrière
moi, il n'y a pas seulement les splen-
dides traditions et annales de plus de
mille ans, mais aussi la force vivante
et la majeté du Commonwealth et de
l'Empire unis dans l'esprit et dans leurs
buts. Derrière moi, il y a les anciennes
et nouvelles sociétés , d'après l'histoire
et les origines diverses de religions et
races , toutes cependant unies, selon la
volonté de Dieu.

Je suis certaine que ce couronnement ,
mon couronnement, n 'est pas le sym-
bole d'un pouvoir et d'une splendeur
qui sont passés, mais une déclaration
de nos espoirs dans l'avenir et pour
les années pendant lesquelles , par la
grâce et la miséricorde de Dieu , je
serai appelée à régner et à vous servir
comme votre reine.

De notre île sont issues des pensées
sociales et politiques qui constituent
notre message au monde et qui , à tra-
vers les générations changeantes, ont
été acceptées aussi bien à l'intérieur
qu'en dehors de mes royaumes. Les
institutions parlementaires — avec le
droit le libre parole et le repect des
droits des minorités , l'inspiration d'une
large tolérance dans les idées et dans
leurs expressions — tout cela nous con-
cevons comme une partie précieuse de
notre manière de vivre.

Ces principes sont sacrés pour la
monarchie et la couronne , comme ils
le sont pour ses nombreux parlements
et peuples. Je vous demande mainte-
nant de veiller sur eux et aussi de les
mettr e en pratique : c'est ainsi que nous
pourrons marcher ensemble vers la
paix , à la recherche de la justice et de
la liberté pour tous les hommes.

Au moment ou ce jou r touche a sa
fin , je sais que j e garderai un souve-
nir durable non seulement de la solen-
nité et de la beauté de la cérémonie ,
mais aussi de l'inspiration que m'a don-
née votre loyauté et votre affection.
Je vous remercie , tous , du fond de mon
coeur. Que Dieu vous bénisse. »

Une heure avec Raymond LambertEn marge de la
conquête de l'Everest J

(Suite et f i n)

— Et là-haut ?
Raymond Lambert n'a pas changé de

visage. N'attendez pas de lui une illu-
mination d'archange, de « superman »
inspiré. Comme il est merveilleusement
simple et sain, d'une bonne pâte hu-
maine, mon Dieu comme il me plaît
ainsi ! Ses yeux sont toujours aussi
clairs, et sa grosse bouche sourit sans
contrainte.

— Là-haut, il y a encore près de 300
mètres qui ne semblent pas si difficiles.
C'est bien dégagé. La neige est de la
poudreuse, durcie par les vents. Mais
entre l'antécime et la cime j 'ai cru voir
un léger épaulement qu 'il faudrait en-
core avoir la force de surmonter.

» L'arête terminale m'a paru en cor-
niche, n faudrait cheminer sur une
courtine de cailloux, juste au-dessous !»

E a dit cela tout droit , sérieusement.
Avec ce diable d'homme, vous sentez
que vous iriez n'importe où sans avoir
peur.

— Votre vision était nette ?
— Très nette. On se sent seulement

un peu paralytique. Et ce qu 'il faut ,
c'est pouvoir redescendre.

Cette force , cette lucidité exception-
nelle , ont permis à Raymond Lambert,
le 28 mai 1952, de regagner sans dom-
mage le camp VI en compagnie du
sherpa Tensing.

L'histoire et les difficultés
d'une grande ascension

Nous avons demandé à Gaston
Rebuf fa t , qui fu t  l'un des « quatre
grands » de l'expédition française
de l'Annapurn a, de faire profiter
nos lecteurs de son expérience hy-
malayenn e et d'évoquer pour eux
le cadre hors d'échelle de la « Mère
déesse des neiges ».

L'histoire de l'Everest a commencé
le jour où un obscur secrétaire de l'In-
dian Service, ayant devant lui d'innom-
brables colonnes de chiffres , s'écria :
« J'ai trouvé la plus haute montagne
du globe. » C'était en 1852...

On baptisa le sommet mont Everest
du nom de Sir George Everest , premier
« Surveyor of Indian ». Son nom local
est Chomo Lungma, qui veut dire « mère
déesse des neiges ».

Comme beaucoup d'autres sommets.
l'Everest est frontière entre deux pays :
le Tibet au nord , le Népal au sud.

jusqu'ici l'homme «le plus haut » du monde

Avant la dernière guerre, seul le Ti-
bet ouvrait ses portes aux alpinistes
anglais ; les tentatives ont donc eu
lieu sur son versant nord, toutes par
des expéditions britanniques.

La première reconnaissance date de
1921. Mais dès 1922 l'altitude de 8300
mètres est atteinte. En 1924 Norton
monte à 8510 mètres. Au cours de cette
ascension célèbre , Mallory et Irvine
sont aperçus pour la dernière fois à
8500 mètres environ, puis ils disparais-
sent ; il est fort peu probable qu'ils
aient réussi.

En 1933, 1936, 1938, d'autres tenta-
tives ont lieu. La cote 8510 mètres est
de nouveau atteinte, mais pas dépassée.
A cette altitude , en plus du vent et du
froid , se présente une difficulté tech-
nique : un couloir encombré de neige
poudreuse.

Après la guerre de 1940, le Tibet est
fermé par le rideau de bambou de Mao
Tse Toung, mais le Népal ouvre ses
portes.

En 1951, la première reconnaissance
anglaise d'Eric Shipton a lieu par le
versant népalais du Sud. Et l'an der-
nier enfin l'Everest cessa d'être mon-
tagne « britannique ». Ainsi, le cercle
s'étant élargi , les Suisses purent orga-
niser deux expéditions :

— Pre-mousson : en mai, Raymond
Lambert et Tensing, le sirdar des sher-
pas, atteignent l'altitude de 8630 mètres
sur l'arête sud-est.

—Post-mousson : en novembre , bien
que le temps soit clair et le ciel sans
nuages , le vent et le froid sont si
violents (—30 °) que les alpinistes ne
peuvent dépasser le col sud (8000 m.) .

Un neuf mille mètres !
L'Everest , en fait , ne doit pas être

considéré comme un 8000 mètres , mais
comme un 9000 mètres : Il fait 8888 m.

d'altitude , et la première difficulté est
due, on le sait, au manque d'oxygène.
Il a été possible de gravir l'Annapurna
(8075 mètres) , ou même de s'élever à
8500 mètres sans l'aide de bouteilles
et de masques à oxygèn e ; au-dessus,
ce n'est plus possible ; la difficulté due
à la raréfaction de l'air croit en pro-
gression géométrique. L'ascension est
sans doute impossible sans l'aide du
« troisième poumon ».

Bien qu'il ne soit pas possible ac-
tuellement de choisir son versant (ti -
bétain ou népalais) , il est toutefois
intéressant de voir comment l'ascen-
sion se présente sur chacun d'eux :

— A la façon des ardoises d'un toit,
les strates de rocher se présentent
dans le mauvais sens sur le versant
tibétain (face nord) : rien de prenant;
en revanche ils sont automatiquement
en escalier sur le versant népalais
(arête sud-est) , donc favorables.

— La montée « népalaise » par le col
sud s'articule par la combe W, difficil e
d'accès. De là, sans être raide, l'arête
sud-est s'élève plus rapidement vers le
sommet que le versant nord , donc né-
cessite un séjour de moins longue durée
en très haute altitude. Cela est très
important si l'on tient compte que
même sans rien faire , par le simple
fait d'être en haute altitude, le corps
de l'alpiniste s'use très rapidement par
manque d'oxygène. Ces deux considéra-
tions plaident nettement en faveur de
l'arête sud-est. Toutefois, cette arête
n'aboutit pas directement au sommet
8888, mais à un antécime (baptisé
parfois sommet sud de l'Everest) qui
est 100 mètres plus bas que le « som-
met » et qui se rattache à celui-ci par
une arête neigeuse pouvant présenter
au dernier moment un problème tech-
nique sérieux.

Après la conquête de l'Everest par les Anglais

Nos photos : les vainqueurs de l'Everest : le Néo-Zélandais Edward Hill ary
(à gauche) et le sherpa népalais Te nsing (à droite) ; (qui a p articipé aux

expéditions suisses à l'Himalaya) .

LA NOUVELLE DELHI, 3. — Reuter.
— On déclare à La Nouvelle Delhi que
le gouvernement du Népal a décidé
d'allouer au sherpa Tensing, vainqueur
du Mont Everest , avec le Néo-Zélan -
dais Hillary, une pension à vie.

Le gouvernement de l'Inde a adressé
aux gouvernements du Népal et de la
Nouvelle-Zélande un message de féli-
citations apr ès la conquête de l'Everest
par Tensing et Hillary.

Une déclaration d'un membre
de l'expédition française

LYON, 3. — AFP. — M. Louis Gevril ,
chef-adjoint de la troisième expédition
française à l'Himalaya, en 1951, et mem-
bre de la section lyonnaise du Club al-
pin français, après s'être félicité du
succès des alpinistes anglais , a déclaré :

« Nous avons fait la connaissance
d'Hillary en août 1951 aux Indes , alors
qu 'il venait de conquérir le Mukut Par-
bat , un sommet de plus de 7000 mètres
dans le massif de l'Himalaya.

Il nous a paru un garçon extrême-
ment simple, très énergique , une belle
et sympathique figure de l'alpinisme.
Nous avons passé avec lui d'agréables
journée s à parler de ses belles monta-
gnes de la Nouvelle-Zélande et de nos
Alpes et nous envisagions de nous ren-
contrer plus tard. Nous nous compre-
nions d'autant plus qu 'il parlait conve-
nablement le français. Il manifestait
un esprit d'entreprise qui devait le
conduire à sa brillante destinée.

Notre joie a été très vive d'apprendre
également qu 'Hillary a été accompagné
par le sardar Tensing qui avait le chef
des sherpas au cours de l'expédition
française de 1951 à la Nanda Nevi. »

Chroniaue suisse
La question de la construction

d'un laboratoire nucléaire
sera soumise au peuple genevois
GENEVE , 3. — Le Conseil d'Etat a

décidé de soumettre au peuple les 27
et 28 juin , l'initiative prohibant la
construction d'un laboratoire nucléaire
sur le territoire du canton de Genève,
initiative qui a été repouissée par le
Grand Conseil.

Le peuple de Genève sera appelé à
se prononcer au même moment sur
l'initiative populaire augmentant l'aide
genevoise à la vieillesse et sur le con-
tre-proj et voté par le Grand Conseil.

Le nouveau régime de l'état
civil suisse est entré

en vigueur
BERNE , 3. —¦ Dans sa séance d'hier ,

le Conseil fédéral a approuvé le projet
d'ordonnance sur l'état civil. L'ordon -
nance de 1928, actuellement en vi-
gueur, avait introduit différentes in-
novations, en particulier l'institution
du registre des familles. Pendant les
25 ans d'existence de cette ordon-
nance, maintes prescriptions se sont
révélées insuffisantes de sorte qu 'une
révision s'imposait.

La nouvelle ordonnance introduit un
système beaucoup plus clair . Les lacu-
nes ont été comblées et les prescrip-
tions adaptées aux besoins pratiques.
Pour que notre service de l'état civil
donne satisfaction, il faut que l'obli-
gation de communiquer les faits d'état
civil soit réglée dans tous les détails,
qu 'il s'agisse de naissances, décès, ma-
riages, divorces, nullités de maria-
ges, reconnaissances d'enfants avec
suites d'état civil, légitimations, adop-
tions, déclarations d'absence, annula-
tions ou révocations de ces conditions
j uridiques, changements de nom, droit
de cité, etc.

Les dispositions relatives au registr e
des familles ont également subi une
revision complète. Ce registre, tenu par
l'officier d'état civil de la commune
d'origine et dans lequel est inscrit cha-
que citoyen suisse avec toute sa famill e,
est une institution propre à notre pays
et qui a retenu l'attention des experts
du monde entier.

Les articles sur les faits d'état civil
survenus à l'étranger ont aussi subi des
modifications et la nouvelle loi sur la
nationalité a rendu nécessaire diverses
dispositions nouvelles.

Afin de laisser aux cantons le temps
nécessaire de préparer leur loi d'intro-
duction et d'organiser des cours d'ins-

truction pour les officiers d'état civil,
la nouvelle ordonnance n'entrera en vi-
gueur que le ler janvier 1954.

A côté de l'ordonnance, c'est aussi le
manuel des officiers d'état civil qui a
subi une revision complète. Les exem-
ples pratiques figurant dans ce manuel
ont été complétés et dotés de commen-
taires instructifs. Le nouveau manuel
pourra vraisemblablement être remis
cet automne aux officiers d'état civil.

Yv*4io c* féféflîffiAsioti
Mercredi 3 juin

Sottens : 12.45 Inf. 12.55 Non stop.
16.29 Signal horaire. Emission d'ensem-
ble. 17.30 La rencontre des isolés. 18.00
Le rendez-vous des benjamins.18.30 Les
Jeunesses musicales suisses. 18.45 Re-
flets d'ici et d'ailleurs. 19.08 Aux Cham-
bres fédérales. 19.15 Informations. 19.25
Instants du monde. 19.35 Refrains des
quat'saisons. 19.50 Questionnez, on vous
répondra. 20.10 Rendez-vous. 20.30 Or-
chestre de la Suisse romande. 22.30 In-
formations. 22.35 Les champ, de rink-
hockey. 23.00 Pénombre...

Beromûnster : 12.30 Informat. 12.40
Musique légère. 13.35 Musique de cham-
bre. 14.00 Femmes de notre temps. 16.29
L'heure. Em. d'ensemble. 17.30 Pour les
enfants. 18.00 Radio-Orchestre. 18.40
L'école de tir de Wallenstadt. 19.10
Chants d'adieu. 19.30 Informations. 20.00
Festklànge. 20.20 Entretien par-dessus
les frontières. 21.00 Em. récréative. 22.15
Inform. 22.20 Em. consacrée à Voltaire.

Jeudi 4 juin
Sottens : 7.00 Radio-Lausanne vous

dit bonjour. 7.15 Informations . 7.20 Mu-
sique. 11.00 Emission d'ensemble. 12.15
Le quart d'heure du sportif. 12.35 Dis-
ques. 12.44 Signal horaire. Informations.
12.55 Les beaux enregistrements. 13.30
Le concours international pour chan-
teurs d'opéra. 16.29 Signal horaire. Em.
d'ensemble. 17.30 Mélodies de compo-
siteurs suisses. 17.50 Poème symphoni-
que de Saint-Saëns. 18.00 Le plat du
jour. 18.10 Iberia, Albeniz. 18.30 Por-
traits sans visage. 18.40 Oeuvre de Liszt.
18.50 Le micro dans la vie. 19.15 Infor-
mations. 19.25 Le miroir du temps. 19.40
Derrière les fagots. 20.00 «Le feuille-
ton» : « La reine Margot », A. Dumas.
20.30 Concours internat, pour chanteurs
d'opéras. 22.30 Informations. 22.35 Les
champ, du monde de rink-hockey. 23.00
Pour le soir de la Fête-Dieu.

Beromûnster : 6.15 et 7.00 Informat.
6.20 Gymnastique. 6.30 et 7.10 Musique.
11.00 Em. d'ensemble. 12.29 L'heure. In-
formations. 12.40 Orchestre récréatif
bâlois. 13.15 Musique symphonique. 14.00
Pour Madame. 16.29 L'heure. Emission
d'ensemble. 17.30 « ... è rïtornato il mag-
gio... » 18.30 Piano. 19.00 Causerie. 19.30
Informations. 20.00 Disques. 20.15 Théâ-
tre. 21.30 Disques. 21.45 Airs anciens.
22.15 Informations. 22.20 Concert.

A Courtelary

Comme nous l'avons annoncé, same-
di et dimanche passés, le choeur
d'hommes l'« Avenir » et le Mànner-
chor « Eintracht » de Courtelary ont
parfaitement organisé le 23me festival
de chant du Haut-Vallon .

Le samedi soir, à la halle, on assista
d'abord à un tour de chant de Willy
Lugeon , 6 fois maillot jaun e de la
chanson , puis ce fut le grand con-
cours d'amateurs, où pas moins de 10
candidats avaient osé, certains pour
la première fois, affronter le public.
Au classement final Mlle Daisy Châ-
telain de Tramelan triompha de fa-
çon méritée devant Mlle Ivana Fâ-
chera de St-Imier. Chez les messieurs
la palme revint à M. Ninetto Vicario
de Sonceboz suivi de très près par un
j eune espoir local M. Germain Isler.

A l'entr 'acte les jodleurs de Cormo-
ret exécutèrent quelques productions
qui furent très appréciées.

Puis ce fut le tour de la fantaisie
avec Paul Erismann et son pianiste

Ernest Begert, deux artistes qui pos-
sèdent à fond leur métier d'«amuseur».

Une soirée dansante, fort réussie, elle
aussi, clôtura cette belle soirée.

Le lendemain, heureusement, le temps
se leva et les quelque 500 chanteurs
accourus au chef-lieu purent profiter
pleinement de la manifestation qui les
attendait. Précédés par la fanfare , ils
furent d'abord conduits, en cortège, sur
la place de fête du collège. Là, ils furent
accueillis par un chant de bienvenue
spécialement composé pour la circons-
tance par B. Vuilleumier pour la mu-
sique et H. Devain pour le texte et exé-
cuté par un choeur d'environ 70 chan -
teuses et chanteurs de la localité sous
l'experte direction de M. H. Ribaut.

Puis le pasteur Perrenoud dans une
vibrante allocution salua les chanteurs
au nom du comité d'organisation. On
entendit ensuite les choeurs d'ensem-
ble puis les sociétés se rendirent au
Temple où, à tour de rôle, elles se
produisirent.

Félicitons vivement nos chanteurs
jurassiens pour les progrès qu'ils ont
réalisés , en rendant hommage aux
sociétés organisatrices et principale-
ment à M. R. Reber et son comité pour
le bon travail accompli.

Le 23e Festival de chant
du Haut-Vallon

Horizontalement. — 1. Il faut le dé-
crocher le plus vite possible. Il mène
une vie de chien. Prénom féminin. 2.
Il borne l'horizon du plongeur. Se dé-
tache. Jamais il ne voit l'hiver. 3. Ar-
ticle. Il passe pour être gai. Clame sa
joie de vivre. 4. Equipa. Affirmation.
Ce rire-là ne peut pas se retenir. Pos-
sessif. 5. Récipients. Aplatir la tête des
aiguilles. 6. Article. Il est visible le jour
seulement. Qui apparaît. 7. Imaginai.
Sa chanson est entraînante. Elle est
portée par un doux animal. 8. Pour
mettre blanc sur noir. Quand s'annon-
cent pour nous les temps caniculaires , il
s'en va visiter les régions polaires. Ad-
verbe.

Verticalement. — 1. Enleva le dessus.
H est parfois de triomphe. 2. Efforcer.
3. Conj onction. Possessif. Ordre de mar-
cher. 4. Devançai. 5. Partie de la Suisse.

Travail de vers. 6. Elle voit la mort de
plus d'une oie. 7. Se servira d'un mètre.
8. H est causé par l'intrusion d'un élé-
phant dans un magasin de porcelaines.
Vieux poète. 9. Il avait onze frères. On
l'indique parfois par une croix. 10. Pro-
nom. Sur la portée. Pronom personnel.
11. Faire adhérer de nouveau. 12. Ab-
sorbe en respirant. 13. Monta, pour peu
de temps, sur le trône d'Israël. Prénom
féminin. 14. Prouvant. 15. C'est un ani-
mal qui, de mainte ménagère, par les
dégâts qu 'il cause excite la colère. Pré-
fixe indiquant la nouveauté. 16. Quand
ils sont en cailloux, ils n'intéressent
pas le fermier. C'est dans la Méditer-
ranée que l'on voit son embouchure.

(N. B. — Les lignes horizontales 3
et 6 doivent former une phrase com-
plète.)

Les mots-croisés du mercredi



LXIX ™ FÊTE R O M A N D E
DE LUTTE 200 L U T T E U R S

SUISSE Sélection des lutteurs romandsouiû011 pour |a F8(B mMt de
Début des concours Winterthour.
8 heures 30 

CANTINE - Concert par le Jodler Club

NEUCHATEL - 7 JUIN 1953
Terrain da Pierre-à-Mazel Pas de renvoi
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bonne situation, sta-
tion de chemin de fer,
téléski, beau point de
vue, dans le Jura

à vendre
Faire offres sous chif-
fre P M 80654 L à Pu-
blicitas, Lausanne.
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RICCI0HE (Italie) Pension .FABIAItOS
Nouvelle gestion. Cuisine renommée. Traitement de
première classe. Juin, septembre, 1300 lires.

Jeune fille

cherche chambre
ou studio meublé, à La
Chaux-de-Fonds, pour le
15 juin. Paire offres à
J. Chaissan, av. Vinet 5,
Lausanne.
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On offre à vendre pour cause de double
emploi :

4 machines
KUMMER

d'occasion,
dont une à l'état de neuf ,
avec jeux de cames
importants,
pour tournages de fonds
étanehes.
Faire offres sous chiffre
M. N. 10904, au bureau
de L'Impartial .

V )

Sommelière
éventuellement débutante,
serait engagée. Entrée
tout de suite, ou à con-
venir.
Café de la Place, Les Bre-
nets. Tél. (039) 3 30 01.

On demande un bon

poseur
de cadrans

Travail suivi et bien ré-
tribué — Ecrire sous chif-
fre H. C. 10928, au bu-
reau de L'Impartial.

Âoheveur
à domicile, connaissant
petites pièces avec mise
en marche, est demandé.
Ecrire sous chiffre G. L.
10947, au bureau de L'Im-
partial.

Jeune

boulanger-
pâtissier

capable, cherche place
pour le ler juillet dans
laboratoire moderne de
La Chaux-de-Fonds.
Offres à M. S. Bohner,
Blumenrain 50, Bienne 7.

LOTERIE DU

V. C. CYCL0PH1LE - La Ghanx-de-Fonds
LISTE DE TIRAGE

11 1  il. fj ! I| i J- îi !
3 3 3 3 9 3 3 3 1 3 3 3

4 155 344 49 684 117 1024 28 1364 45 "?1 1V1
14 122 354 138 694 83 1034 98 1374 108 }'J* {„
24 30 364 167 704 169 1044 74 1384 3 "** *j~
34 189 374 58 714 162 1054 157 1394 41 J™ 1°
44 156 384 113 724 124 1064 185 1404 184 i'J$ _ °*
54 82 394 54 734 81 1074 116 1414 71 } ™J "*
64 100 404 23 744 142 1084 197 1424 7 "°J *fg
74 22 414 66 754 56 1094 110 1434 15 }™f }°
84 134 424 114 764 90 1104 27 1444 1 "« "
94 73 434 14 774 136 1114 51 1454 182 "*} 5"
104 194 444 163 784 111 1124 61 1464 53 }§°* *
114 67 454 175 794 102 1134 125 1474 32 } °lj 1°°
124 37 464 69 804 195 1144 85 1484 198 Jfi?4 gj
134 104 474 103 814 57 1154 191 1494 170 }°34 84
144 137 484 158 824 188 1164 79 1504 25 J°?f j£
154 34 494 75 834 126 1174 19 1514 133 } °°j _£>
164 47 504 171 844 121 1184 166 1524 40 J°°* } °°
174 140 514 88 854 78 1194 97 1534 31 j°£r f
184 183 524 92 864 181 1204 8 1544 21 }?°* }05
194 36 534 68 874 165 1214 89 1554 60 }g94 145
204 131 544 143 884 148 1224 159 1564 172 }£*? Î2_
214 91 554 52 894 38 1234 46 1574 149 }»J* } *°
224 106 564 112 904 12 1244 99 1584 151 }»* }*'
234 5 574 118 914 173 1254 120 1594 190 J»34 196
244 179 584 43 924 200 1264 10 1604 62 } »f ± ,"
254 127 594 16 934 26 1274 39 1614 119 5̂4 193
264 109 604 115 944 24 1284 141 1624 48 }=°* ™
274 96 614 44 954 87 1294 161 1634 135 «"; 9*
284 55 624 6 964 107 1304 177 1644 199 J9°-f ,»
294 144 634 178 974 130 1314 101 1654 42 1994 u
304 65 644 59 984 132 1324 168 1664 164
314 29 654 72 994 152 1334 70 1674 146
324 80 664 150 1004 180 1344 33 1684 2
334 139 674 192 1014 176 1354 93 1694 20

Les lots peuvent être retirés à la Brasserie du
Monument dès mercredi 3 juin 1953 entre 20 h.
et 22 h. Les lots non réclamés restent la propriété
du Club dès le 1er décembre 1953.
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Chalet ou
ferme

meublé est demandé à
louer pour les mois de
juillet et août, aux alen-
tours de La Chaux-de-
Ponds. Offres sous chif-
fre J. F. 10932, au bureau
de L'Impartial.

Moto
250, à vendre, avec taxe
et assurance payées. —
S'adr. au Garage de
l'Ouest, Numa-Droz 132.
Tél. 2 24 09.

ILES
A vendre démolition , tul-
les, charpente, à prendre
sur place. — Téléphone
(039) 2 21 35.

J. L'EPLATTENIER
Sj aéciallite

RENENS (SUISSE)
v /

Nostrano tessinois
Fiasques 50 litres Pr. 1.25
par litre ; bouteille d'un
litre Pr. 1.45, minimum 20
bouteilles, dépôt 35 cts.

Americano
Fiasques 50 litres Pr. 0.90
par litre non affranchies,
contre remboursement.
Frères Franscella, Minu-
iio-Locarno.

Dame ou
demoiselle

de confiance est deman-
dée pour la journée pour
s'occuper d'une malade
et faire les repas. Ur-
gent. Ecrire sous chiffre
N. H. 10825 au bureau
de L'Impartial.



L'actualité suisse
Le prix des loyers

devant le Conseil des Etats
BERNE , 3. — C. P. S. — A l'ouver-

ture de la séance, le président Schmuki
exprime des voeux de bonheur person-
nel à la reine Elisabeth, à l'occasion
de son couronnement et souhaite au
peuple britannique et au Common-
weal th une ère de paix et de bien-être.

La Chambre aborde alors l'arrêté fé-
déral réglant l'exécution d'un contrôle
des prix réduit. M. VATERLAUS, rad.
zurichois, qui rapporte , annonce que le
Conseil national a élargi la portée du
contrôle des prix et décidé de mainte-
nir la caisse de compensation pour les
oeufs. Pour des considérations de prin-
cipe le Conseil fédéral s'y est opposé.
La majorité de la commission du Con-
seil des Etats a approuvé l'arrêté du
Conseil national en portant la discus-
sion essentiellement sur le contrôle
des loyers. Elle est arrivée à la conclu-
sion qu 'il fallait adhérer à la décision
du National d'assouplir le contrôle des
loyers en tenant compte de la situation
économique et de l'évolution des reve-
nus. La commission unanime recom-
mande l'entrée en matière. M. WENK ,
soc. à Bâle-Ville, rompt une lance en
faveur de la proposition du Conseil fé-
déral disposant que l'autorité peut as-
souplir le contrôle des loyers. Une
augmentation des loyers sans baisse du
coût de la vie provoquerait une grave
tension sociale. M. SPEISER , rad. Ar-
govie, estime que le nombre de loge-
ments vacants augmentera si l'on as-
souplit le contrôle. M. RUBATTEL,
conseiller fédéral , relève que la déci-
sion du Conseil national ne laisse au-
cun doute. Le Conseil fédéral ne doit
procéder aux assouplissements que si
les conditions prévues sont remplies.

L'entrée en matière n'est pas com-
battue.

Les libéraux vaudois
ne reconnaissent plus
la « Gazette de Lausanne »
comme leur organe officiel

LAUSANNE, 3. — Vivement ému .par
la crise surgie à la « Gazette de Lau-
sanne » et par les circonstances qui
l'ont provoquée, ayant pris connais-
sance de la déclaration des rédacteurs
et des collaborateurs de ce journal,
considérant que la nouvelle organisa-
tion de la société de la « Gazette de
Lausanne » ne donne plus de garanties
que ce journal restera libéral dans ses
tendances et dans ses méthodes, ni
qu 'il assurera aux rédacteurs l'indé-
pendance nécessaire au bon accom-
plissement de leur tâche selon les vrais
principes libéraux, le comité directeur
du parti libéral vaudois affirme à l'u-
nanimité qu'aussi longtemps que la
« Gazette de Lausanne » sera organisée
et administrée selon les décisions pri -
ses par un petit groupe d'actionnaires
majoritaire lors de l'assemblée géné-
rale du 26 mai 1953, ce journal ne
peut être considéré comme exprimant
les idées libérales.

Le comité entreprend dès mainte-
nant toutes actions utiles pour assu-
rer au besoin par d'autres voies l'ex-
pression des idées libérales.

Le conflit de la « Gazette » évoqué
à une assemblée des groupements

patronaux vaudois
LAUSANNE, 3. — L'assemblée des dé-

légués des groupements patronaux vau-
dois, tenue mardi soir, a enregistré la
démission de M. Louis Guisan , avocat à
Lausanne, comme membre de cette as-
sociation et membre du bureau , parce
qu'il ne peut plus collaborer au sein de
cette organisation avec le directeur de
celle-ci , M. Raymond Burnat , depuis
qu 'il est vice-président du Conseil d'ad-
ministration de la « Gazette de Lau-
sanne ».

Le secrétariat patronal a examiné la
situation créée par l'élection de M. Bur-
nat à la vice-présidence du Conseil
d'administration de la « Gazette ». Il a
donné connaissance d'une déclaration
où il prend acte du fait que M. Burnat
a accepté ce mandat dans l'intention
d'assumer un rôle de médiateur entre
les différents groupes en conflit parmi
les actionnaires de ce journal. M. Bur-
nat a donné l'assurance qu 'il ne conser-
vera son poste d'administrateur de la
« Gazette » que si la mission qu 'il s'est
assignée peut être menée à bien, et
qu'il est décidé à y renoncer si ses ef-
forts devaient échouer.

Un petit paquet « express inscrit »,
qui contenait 75.000 fr., disparaît...
LUCERNE, 3. — Ag. — Le 26 avril

dernier , un petit paquet a été remis
à un bureau de poste de Lucerne, ex-
press, inscrit , sans déclaration de la
valeur. Le paquet qui pesait 400 gr.
était adressé à une banque de Zu-
rich. Il contenait 17,000 marks en bil-
lets, 2400 francs en billets suisses, 146
dollars canadiens en billets , 4 livres
anglaises en billets, 8500 dollars en

billets, 2000 dollars américains en chè-
ques, 2920 dollars américains en chè-
ques-traveller et 250 francs suisses en
chèque. Le paquet n'est pas arrivé au
destinataire. Il faut donc admettre
qu 'il a été volé. Les billets et les chè-
ques ont une valeur totale de 75,000
francs suisses. Une récompense de 5000
francs est offerte à la personne qui
donnera des indications permettant de
découvrir le coupable.

Interdiction d'afficher
des placards procommunistes

BERNE , 3. — Le Conseil fédéral a in-
terdit l'affichage en Suisse des placards
de propagande en faveur des manifes-
tations communistes, dites « IVe festi-
val mondial de la jeunesse et des étu-
diants » et « Ille congrès mondial de la
j eunesse » qui se tiendront à Bucarest.

La Chaux-de-Fonds
Collision de cycles.-

Hier , à 13 h. 20 , à la suite d'une col-
lision qui venait de se produire à l'in-
tersection des rues du Doubs et du Dr-
Coullery avec un cycliste, une demoi-
selle, âgée de 18 ans, roulant à bicy-
clette elle aussi , a été blessée au ge-
nou droit. Elle s'est présentée au poste
de police pour y recevoir des soins, puis
elle a pu se rendre à son travail. Nous
lui présentons nos meilleurs voeux de
rétablissement.

Ouverture des pharmacies.
Les pharmacies Leuba, rue Numa-

Droz 89, Robert, av. Léopold-Robert
66 , et l'officine I des Pharmacies coo-
pératives, rue Neuve 9, seront ouvertes
j eudi 4 juin , l'après-midi.

A. C. F. A.
Matches du 2 juin : Haefeli-Services

industriels et Bridge-Sapeurs, renvoyés.
Matches du mercredi 3 juin , à Beau-

Site : U. B. S. - Philips, Montagnard -
Amicale.

A la rue de la Charrière

Un enfant se jette
contre une automobile

Hier , à 13 h. 50, un enfant de 7 ans
s'est jeté contre une automobile de-
vant le No 28 de la rue de la Char-
rière. Blessé à la tête par la flèche in-
dicatrice du véhicule, le garçonnet a
été conduit à l'hôpital où l'on redou-
tait, hier, une fracture du crâne.

Nous présentons au petit blessé nos
meilleurs voeux de prompt et complet
rétablissement.

A l'extérieur
La conférence des Bermudes

sera retardée
PARIS, 3. — AFP. — On annonce ,

dans les milieux autorisés, que la date
d'ouverture de la conférence des Ber-
mudes va être reculée de quelques
j ours.

Sir Winston Churchill a exprimé hier
à M. René Massigli, ambassadeur de
France à Londres, l'avis que la Gran-
de-Bretagne était favorable à un tel
ajournement et qu 'il espérait que la
France et les Etats-Unis n'y verraient
pas d'objections. C'est donc dans la
dernière semaine de juin que la confé-
rence commencerait ses travaux.

On précise dans les mêmes milieux
qu 'il n'est pas question que M. Baln-
kenhorn, premier secrétaire d'Etat aux
affaires étrangères de la République
fédéral e allemande, se rende comme
observateur à cette conférence.

Les épeuM Rosenberg
réaffirment leur innocence
NEW-YORK, 3. — APP. — Dans un

télégramme qu 'ils ont adressé mardi à
leur défenseur et que ce dernier a
rendu public , les époux Rosenberg ré-
a f f i rment  leur innoncence et précisent
que, de ce fa i t , ils ne peuvent passer
aux aveux.

Cette référence à des aveux concerne
une suggestion qui a été faite aux con-
damnés par le ministre de la justice,
M. Herbert Brownell.

Les épov.x Rosenberg déclarent dans
leur télégramme : « M. Bennet , direc-
teur du bureau des prisons fédérales ,
est venu nous voir aujourd'hui sur ins-
truction de M.  Brownell ' nous a in-
formés que si nous acceptions de coo-
pérer avec le gouvernement , nous pou-
vions nous adresser à lui. Il nous met-
tra en contact avec les autorités com-
pétentes. Nous avons tous deux r éa f f i r -
mé notre innocence et déclaré que n'é-
tant pas coupables , nous ne pouvions
rien dire sur l'espionnage. »

Contre la revision
NEW-YORK, 3 - AFP. — La Cour

d'appel fédérale siégeant _ New-York
a refusé mardi de reviser le dernier

jugement rendu en première instance
contre les époux Rosenberg. L'avocat
des condamnés avait demandé à la
Cour d'appel de commuer la peine de
mort en une peine de vingt ans de tra-
vaux forcés.

La Cour d'appel a rendu sa sentance
quelques heures à peine après que le
greffe du tribunal de première ins-
tance eut fait connaître la date fixée
pour l'exécution des époux Rosenberg,
le 18 juin , à 23 heures (locales).

L'exécution aura lieu
le 18 juin

NEW-YORK, 3. — Reuter. — M. Wil-
liam Carroll , « maréchal de la justic e »
des Etats-Unis, a communiqué mardi
que les espions Ethel et Julius Rosen-
berg, condamnés à mort , seront exécu-
tés le 18 juin, à 22 h. (heure locale).

Nouvelles de dernière heyre
M. Mendès-France devant

l'Assemblée nationale

Gouverner c'est choisir !
PARIS, 3. — AFP. — La séance de

l'Assemblée nationale a été ouverte ce
matin à 10 heures par le discours d'in-
vestiture de M. Pierre Mendès-France,
président du Conseil désigné. Ce dernier
a dressé tout d'abord un bilan de la si-
tuation française :

Il a rappelé que M. Paul Reynaud
avait souligné que le déficit budgétaire
atteindrait mille milliards l'an pro-
chain. Les réserves de devises s'épuisent
et l'encaisse or est menacée. Pendant
que la production américaine doublait
depuis 1929 , que celle de la Grande-Bre-
tagne et de l'Allemagne occidentale
augmentait de 50 pour cent, la produc-
tion française n'a augmenté que de 8
pour cent.

La chute du potentiel économique en-
traîne celle du potentiel militaire : il
serait puéril de chercher à accroître
ce dernier en laissant s'amenuiser le
premier.

M. Mendès-France répète que la cause
fondamentale des maux qui accablent
le pays, c'est la multiplicité et le poids
des tâches qu 'il entend assumer à la
fois. Gouverner , dit-il , c'est choisir.

Le programme envisage
Un objectif du programme de M.

Mendès-France sera d'accroitre la
masse des biens produits.

En ce qui concerne la charge mili-
taire, le président désigné dit que la
France dépasse de 100 milliards le
montant fixé par le comité des sages
lui-même.

Il faudra reviser l'organisation de la
défense nationale et en définir à nou-
veau les missions.

A la conférence des Bermudes, le re-
présentant de la France rappellera à
seg alliés que la guerre d'Indochine
ronge les forces vives de la nation.
Compte tenu de l'évolution générale
des événements d'Asie, il leur soumet-
tra un plan en vue de résoudre ce
douloureux conflit .

M. Mendès-France met en garde
l'assemblée en déclarant que la prolon-
gation de la stagnation, à plus forte
raison un nouveau recul de la produc-
tion comme celui dont la France est
menacée, serait un danger national. Le
plein emploi est la condition primor-
diale du relèvement du niveau de vie,
ce sera l'objectif essentiel du gouver-
nement.

Le sous-emploi prive actuellement
les travailleurs de 200 milliards de
salaire annuel.

Le président Mendès-France, après
avoir souligné que la rigueur financière
est la condition de l'expansion écono-
nique, annonce qu 'il poursuivra une
politique sociale efficace et s'efforcera
de remédier au déficit de la balance
commerciale et qu 'il intensifiera la
construction.

Les investissements aussi bien pu-
blics que privés restent la condition du
progrès, ils doivent intéresser au pre-
mier chef l'agriculture, les industries
de transformation.

Si rassemblée m'investit...
« Si l'Assemblée nationale m'investit,

déclare le président du Conseil désigné,
elle s'obligera par là même à m'accor-
der , dans les jours qui viennent, les
pouvoirs étendus que je sollicite, il n 'est
pas concevable qu'un gouvernement
puisse être renversé au moment où une
conférence internationale extrêmement
importante va avoir lieu. »

M. Mendès-France ajoute :
« Même si nos alliés ont le tact de ne

pas nous le rappeler , nous devons savoir
qu 'aussi longtemps que la France devra
compter sur une aide extérieure pour
faire face à ses échéances, aussi long-
temps qu 'elle mènera une guerre dont
le coût financier est payé par moitié
par une puissance amie , la France ne
sera pas en mesure d'apporter sa pleine
contribution à l'équilibre internatio-
nal. »

Pour une collaboration
franco-britannique

M. Mendès-France insiste ensuite sur
la nécessité « d'une coopération franco-
britannique plus étroite, la France et
l'Angleterre, dit-il, devraient se con-
certer et, autant que possible, s'associer.

» Elles peuvent non seulement créer
ensemble une communauté européenne
solidaire, mais elles ont la chance de
pouvoir appuyer cette Europe sur de
vastes territoires d'outre-mer . »

« La construction de l'Europe , dit en-
suite M. Mendès-France, sera une tâche
longue et difficile , mais dès mainte-
nant ni la France ni l'Europe n'ont
rien à craindre d'une large négociation
internationale. Je souhaite, dit-il , la
conférence à quatre que Sir Winston
Churchill a appelée de ses voeux, une
conférence à quatre qui serait soigneu-
sement préparée et que chacun aborde-
rait sans arrière-pensée. »

Le réarmement allemand
Traitant de l'armée européenne, M.

Mendès-France déclare que c'est un
fait que le problème d'un réarmement
allemand et de ses limites et modalités
éventuelles s'est posé. Sur ce dernier
point, douloureux pour les Français, le
Parlement a eu une attitude claire.

A la conférence des Bermudes, l'en-
semble de ce problème devrait faire
l'objet d'un échange de vues loyal et
approfondi. La France aurait le devoir
de demander à ses interlocuteurs les
assurances qui paraîtront nécessaires.
C'est alors seulement que le parlement ,
complètement informé, pourra se pro-
noncer et dégager une majorité mas-
sive.

Un engagement solennel
Si le gouvernement que j e formerai ,

avec votre assentiment, venait à se
trouver en désaccord avec l'assemblée
sur l'armée européenne et s'il était
renversé, il ne se prévaudrait pas, j'en
prends l'engagement solennel, des
droits constitutionnels qui lui permet-
traient de demander la dissolution de
l'assemblée. Cette dernière se pronon-
cera dans toute la plénitude d'une to-
tale indépendance. »

Un bloc, et non une partie
seulement !

En conclusion, M. Mendès-France a
averti l'Assemblée nationale que la po-
litique qu 'il venait de proposer consti-
tuait un bloc. N'en accepter qu'une
partie seulement, ce serait rendre l'en-
semble inefficace. Il invita donc l'As-
semblée à se prononcer pour ou contre
la politique d'ensemble qu'il venait de
définir. Si l'Assemblée ne le suivait
pas, M. Mendès-France, déclara-t-il,
n'en retirerait aucune amertume, mais
resterait persuadé d'avoir servi la Fran-
ce en faisant entendre des vérités qui
finiront de toute manière par prévaloir.

Un veinard !

Le 25 millionième visiteur
de la Tour Eiffel...

PARIS, 3. — La Tour Eiffel vient
d'enregistrer son 25 millionième visi-
teur en la personne d'un maçon du
Nord , venu à Paris pour assister à la
finale de la coupe de France de foot-
ball, gagnée par Lille, qui a battu Nan-
cy.

Dès qu 'il eut franchi le portillon
d'entrée, il fut informé que sa qualité
de 25 millionième visiteur lui valait
de gagner une automobile de luxe , qui
lui fut livrée séance tenante et avec
laquelle il s'éloigna, la machine étant
conduite par un ami, lui-même n'étant
pas un maître du volant.

JÉP**1 Le fanion de Goering à Colmar
COLMAR, 3. — Ag. — Mme de Lattre

de Tassigny, veuve du maréchal , a re-
mis à la ville de Colmar au cours d'une
cérémonie le fanion de Goering pris par
la première armée française au cours

de la campagne Rhin-Danube , cela en
exécution d'une promesse faîte par le
maréchal, lors de la libération de Col-
mar.

Les troupes chinoises n'ayant pas
attaqué

Les soldats britanniques
en Corée ont écouté

le reportage
des fêtes du couronnement

SEOUL, 3. — Reuter. — Selon un
communiqué de la 8e armée, les troupes
chinoises n'ont pas attaqué les divi-
sions britanniques du Commonwealth
sur le front occidental, bien que la lutte
fût intense sur les autres secteurs. Alors
que les troupes du Commonwealth écou-
taient le reportage des fêtes du cou-
ronnement à Londres, d'autres unités
alliées ont repoussé de violentes atta-
ques communistes.

L'aviation alliée a effectué de nom-
breux vols et a soutenu les opérations
des forces terrestres. Des bombardiers
moyens ont attaqué de dépôts de vi-
vres communistes dans la région de
Sinanju sur la côte occidentale de Co-
rée où des patrouilles d'éclaireurs
avaient signalé une intense activité.

Deux minutes de séance
à Panmunjom

Quelle est la teneur
de la communication

communiste ?
PANMUNJOM , 3. — Reuter. — Le

commandement des Nations Uniesi an-
nonce que la rencontre des officiers de
liaison alliés et communistes, qui était
fixée pour mercredi à 16 heures (loca-
les) a duré seulement deux minutes.
Les officiers communistes ont remis
une communication, dont on ignore
encore la teneur.

CINÉIVIAS-IVII-MENTO
SCALA : Othello, t.
CAPITOLE : Musique en tête, f.
EDEN : Trafic et Contrebande, i.
CORSO : Ce « coquin » d'Anatole, f.
METROPOLE : Le Mannequin assassi-

né, î.
REX : Le Quai des Brumes, î.

du 3 Juin 1953
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Une hôtelière tuée à coups
de couteau

RIEHEN , 3. — Mme Emma Filss-
Haubensack, 56 ans, propriétaire du
Restaurant de la Frontière, sur la
route douanière Riehen-Stetten, a été
trouvée, mercredi matin, baignant
dans une mare de sang, les artères ca-
rotides tranchées, par sa servante, qui
était montée dans sa chambre à cou-
cher.

Mme Filss avait, mardi soir après
minuit, en l'absence de son mari ac-
tuellement en vacances, fermé comme
d'habitude son établissement et, ac-
compagnée de sa servante, avait gagné
le premier étage.

11 semble que le malfaiteur inconnu
ait attiré Mme Filss dans le couloir de
la maison, l'ait assaillie par derrière et
lui ait tranché la gorge avec une lame
très aiguisée. Sur quoi il aurait , selon
les constatations faites, encore donné
deux coups de couteau dans le dos de
la malheureuse.

Il semble exclu qu'il s'agisse d'un
délit sexuel : l'assassinat crapuleux pa-
raît plus vraisemblable, le vol ayant été
le mobile du crime. En effet, dans l'ar-
moire de la chambre à coucher de Mme
Filss a disparu le salaire mensuel de la
servante, qui y avait été déposé.

un crime crauu.euK
a Riehen



ii imi int. 'mi mi mmmmmmuMMMMMMMMMMMMMMMMMMMMmmmmMMMmMmmmmmmmmummMMmmmumMnMMMMMMMMMMMmmMiMMmWMmMm

i : ¦ i y~~^ '-yy ",t̂
Krrf rr "'~ " '""JET ~g=aaa^'::t%c, • elle va partout sans jamais chauffer

C'-i Tjrl ï̂» mw Sttli ff H « IP  ̂ HP II»: * * z cyi> 4 temps refr °idis par rair
Il 11 Jl^BL^g^laS B-fi-Bj '«ifr E m ^t ' ÏWiP S • 4-5 1. 

d'essence 100 km. (4 personnes)

t-COnOi Y1 IC|U6 's;fi!f̂ W  ̂ '">^M1-IH*B IP̂  * ir™ j & / &, ff\t%.
Taxe Fr. 130.- Assur. Fr. 249.50 ^̂ B(BP̂ V<f '̂̂  . Prix . fT. 4490.—

La 2 cv. passe partout, aucun col de montagnes ne l'arrête

GRAND GARAGE DES MONTAGNES s. A.
ADM. O. PETER LA CHAUX-DE-FONDS TÉLÉPH. 2.26.83 - 84

URGENT
A vendre pour raison personnelle

maison de uieek-end
avec accès au lac, à Qrandson.
Emplacement unique. Complète-
ment meublée, salle de bain , cui-
sine, cheminée , frigidaire , téléphone
grand jardin , etc., ainsi qu'un

canot moteur
le tout neuf , pas encore habitée ,
Fr. 50.000,—, nécessaire pour traiter
Fr. 15.000,—.

Faire offres sous chiffre P 10170
Yv à Publicitas Yverdon.

A vendre ou à louer à

CONCISE , villa familiale
entièrement remise à neuf , comprenant 4 chambres"
cuisine, lessiverie, galetas et grand local. Libre de
suite. Prix Fr. 25.000.—.

Faire ofires sous chiffre P. P. 60699 L., à
PubBicitas, Lausanne.

POUR LE SPORT
POUR LE VOYAGE

POUR LA MAISON

ŷa^Mn
\_^S LAUSANNE

LA CHAUX-DE-FONDS

*

PRÉSENTE DES PULLOVERS

 ̂ J

Importante entreprise de la
région cherche

secrétaire
de direction

parfaite sténo-dactylo, ayant
connaissances d'anglais et
d'allemand.

Conditions de travail intéres-
santes et très bien rétribuées.
Entrée août 1953.

Faire offres sous chiffre S. C. 10948, au
bureau de L 'Impartial.

DU BIEN-ETRE pour les beaux jours

Sandalettes
légères, aérées, en blanc, noir ,
gold, rouge, vernis, etc.
à partir de Fr. 17.80
dans un choix considérable.

Portez nos BAS avantageux :
indémaillables ler choix Fr. 4.90
Socquettes, depuis Fr. 1.90

Chaussures J. KURTH s. ft.
LA CHAUX-DE-FONDS

@ r̂\ Incroy able
tSS/m-Z mais vrai

Chambre à coucher
composée de

2 lits jumeaux
2 tables de nuit dessus verre
1 coiffeuse
1 armoire trois portes
2 sommiers métalliques

tête mobile
2 protège-matelas
2 matelas à ressorts,

garantis 10 ans
2 duvets % édredon
2 traversins
2 oreillers

Le tout ¦ ~~\ I

rr. mue.- ĵ m ^ ^
Pour cela une seule adresse

Ameublements Juvet
Collège 22 La Chaux-de-Fonds
Demandez notre catalogue de chambres
à coucher , salles à manger, studios
SANS ENGAGEMENT.

Le Porte Echappement Universel S. A.
engagerait

jeunes ouvrières
pour petits travaux délicats. Jeunes filles
habiles, ayant bonne vue, seraient mises
au courant.

Se présenter au bureau de fabrication,
Numa-Droz 150, 2me étage, le matin de
11 à 12 heures ou le soir de 17 à 18 h.

i

j iispi^Siix
Jeudi A l'occasion de la Fêto-Dieu
4 Juin Course à FRIBOURG

Dép. 6 h. 30 Prix de la course Fr. 10.—

Dimanche Morat - Fribourg - Bulle - Charmey
7 i,,in JAUN-PASS - Bolti gen - LAC

i"'" BLEU - Spiez - Thoune - Berne
Dép. 7 h. Prix de la course p-. 22.—

.Dimanche TOUR du LAC da THOUNE
.14 juin et GRINDELWALD

Dép. 7 h. Prix de la course Fr. 20.—

Demandez 1B programme des vacances horlogères

Commerçant, très au courant de
la comptabilité se chargerait
d'exécuter le soir :

comptabilité,
correspondance
EVENTUELLEMENT GERANCE

Discrétion absolue assurée.
Faire offres sous chiffre
L. A. 10939, au bureau de L'Im-
partial.

Nous cherchons pour le canton de Neuchâtel et le
Jura bernois

VOYAQEUR
à la commission, visitant déjà la clientèle de la branche
alimentaire et pouvant s'adjoindre la représentation de
produits chocolatiers et conliserie de qualité. Condilions
intéressantes pour candidat qualifié.
Ecrire sous chiffre P. 10623 N., à Publicitas S. A.,
La Chaux-de-Fonds.

A VENDRE AUTO

«STUDEBAKER»
1952

19 CV. Commander , garantie neuve,
5000 fr. en dessous du prix .

Téléphone (032) 2 13 56.

Permanentes
COIFFURE

LAUDE
Tél. 2 64 49 Paix 65

Mariage
Veuf , dans la soixantaine,
abstinent, ayant petit
commerce, cherche com-
pagne pouvant l'aider. Pas
sérieux s'abstenir. Prière
de joindr e photo qui sera
retournée. — Ecrire sous
chiffre M. M. 10428, au
bureau de L'Impartial.

1400
à vendre, en excellent
état.et peu roulé. — Ecri-
re sous chiffre N. F. 10799
au bureau de L'Impar-
tial.

CHAMBRE meublée est
cherchée tout de suite
par monsieur tranquille et
sérieux — Offres sous
chiffre D. N. 10973, au
bureau de L'Impartial.

Adieueur
d'édiappemenis
de première force entre-
prendrait à domicile 200
à 300 achevages avec mi-
se en marche, par semai-
ne. — Paire offres à case
postale 192, Neuchâtel 1,

magnifique
occasion

A vendre salle à
manger moderne compre-
nant mie table 80 x 120
cm., en beau noyer vei-
neux, 4 chaises noyer et
1 joli dressoir 2 portes av.
vitrine et secrétaire, le
tout pour 585 francs.
Geminiani, Progrès 141.
Tél. 2 76 33.

On cherche

bonne
coiffeuse

Tél. (039) 2 19 75.

CHAMBRE. A louer
chambre à deux lits ' à
deux demoiselles soigneu-
ses et de toute morali-
té — S'adr. au bureau de
L'Impartial. 1094.0

A VENDRE un train élec-
trique complet, grand
modèle « Pleischmann »,
7 m. de rails, transforma-
teur, à l'état de neuf , 100
fr. — S'adr. à Mme vve
Miani ,rue Numa-Droz 5
(entrée rue du Coq) .

Opel Olympia
51

à vendre. — S'adresser
tél. (039) 2 26 97.

A vendre très avantageu-
sement
1 moto HOREX-SPORT
350. ce, modèle 1951, av.
porte - bagages chromé,
sans accident. Adr. : Fritz
Léchot, Beaulieuweg 7 a,
Bienne 8.

TAPIS
moquette, dessins orien-
taux, 2 x 3  m., à vendre
à Fr. 137.—. Geminiani,
Progrès 141. Tél . 2 76 33.

AVIS I
au public, spécialement aux habitants en bordure des lignes du W
trolleybus, tram et chemin de fer. g£

Avec notre radio magique sans antenne ni prise de terre, nous 3i.
vous garantissons le 80 % moins de parasites grâce à son cadre Swj
antiparasites breveté. [*:.
Ce poste d'une qualité exceptionnelle vous est offert avec facilité K|
de paiement ainsi qu'une garantie d'une année. g
Nous vous l'offrons à l'essai sans engagement pendant cinq jours , ti 0
Profitez-en. g£|

H RADirfi|lMEDlg
HH1\ G.FRÉSARO ADMINISTRATEUR issSMm
ll»_»_9_v_ R. NEUVE 11- LA CHAUXDE FOND S JJaBMm;:!fbrJ.R0S ET DETAU Ë̂i C*"i
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Petite chambre
non meublée, avec eau
courante et chauffage
central, 4e étage, est à
louer tout de suite, au
centre de la ville. S'adr.
au bureau de L'Impartial.

10938

A VENDRE en parfait
état , prix avantageux :
manteau et complets
d'hommes (50-52) , robe,
costume gris (42) , rez-
de-chaussée, droite Paix
21. Tél. 2.63.07. 

A VENDRE primagaz, 2
¦ïeux . S'adr. à M. Marcel
Broggi , rue du Locle 12.

f \
Agents régionaux exclusifs I

sont cherchés dans toute la Suisse pour la M
représentation d'une machine à café de Kj
grande marque largement introduite en fit
Suisse. On désire traiter de préférence avec . J
des maisons déjà organisées pour la pros- 53
pection des cafés, restaurants et hôtels. H
Marges importantes. Pas de capital ou d'in- t j
vestissement nécessaire. Discrétion assurée. j :'i
Il sera répondu à toutes les propositions. ti
Ecrire sous chiffre PQ 35478 L, à Publioi- m
tas, Lausanne.



Les cérémonies du Couronnement à Londres
(Voir notre reportage illustré en dernière page)

Grande cause, petits effets...
Le général Naguib n'assiste pas à la

réception du Caire. — Ni le général
Mohamed Naguib , ni son principal col-
laborateur , le lieutenant-colonel Ga-
mal Abdel Nasser, vice-président du
« conseil de la révolution », n'ont assis-
té mardi soir à la réception of f e r t e  à
l'ambassade de Grande-Bretagne au
Caire en l'honneur du couronnement
de la reine Elisabeth II .  Le gouverne-
ment égyptien était représenté par le
ministre des a f fa i res  étrangères , M.
Mahmoud Fawzi , et le « conseil de la
révolution » par le lieutenant-colonel
Zakhareya Mohieddine.

D'autre part , la presse arabe dans sa
grande majorité a décidé de boycotter
les comptes rendus des cérémonies du
couronnement.

M. Molotov assiste à celle de Moscou.
— MM . Molotov, ministre des af faires
étragnères , et Gromyko, ainsi que l'a-
miral Kuznetsov , ont assisté mardi soir
au bal du couronnement à l'ambassade
de Grande-Bretagne.

Pas d'incident en Irlande. — Maigre
les nombreux « avertissements » des
organisations nationales, la journée du
couronnement s'est passé sans incident
grave dans toute l'Irlande. Une cer-
taine tension a toutefois régné dans
quelques régions, notamment dans le
comté ulstéii en de Derry où les natio-
nalistes sont intervenus directement
auprès des autorités pour empêcher un
défilé des éléments pro-anglais. A Du-
blin, la police a arrêté , puis relâché
quelques instants plus tard , une di-
zaine de nationalistes qui protestaient
devant l'ambassade de Grande-Breta-
gne contre l'inclusion de l'Irlande du
Nord dans les titres off iciels  de la
reine Elisabeth .

Les photos du couronnement au Ca-
nada à 18 h. 45 ! — Le premier bom-
bardier à réaction « Canberra », trans-
portan t les photographies du couron-
nement de Londres au Canada , a at-
terri à 18 h. 45 (GMT) à Goose Bay
(Labrador) . Des chasseurs à réaction
canadiens ont transmis immédiatement
ces images à Montréal.

Le Congrès américain et les fêtes du
couronnement. — Le couronnement de
la reine Elisabeth a été salué mardi à
la Chambre du Congrès américain par
M. Charles Déane, représentant démo-
crate de la Caroline du Nord.

M . Deane a déclaré dans une courte
allocution que la reine Elisabeth est
aujourd'hui « l'objet des prières de mil-
lions de personnes dans le monde libre

et même de celles qui ne jouissent pas
actuellement de leur liberté ».

Des catholiques honorent la reine. —
L'archevêque de Westminster, le cardi-
nal Bernard G r i f f i n, a célébré , lundi
soir, un of f i ce  pontifical pour la reine.
L'église était archi-comble. Le nonce
apostholique, le duc de Norfolk , le pre-
mier ministre canadien, M. Louis Saint
Laurent, de nombreux ministres des do-
minions, des ambassadeurs étrangers
et des membres catholiques de la
Chambre des Lords, ont assisté notam-
ment à cet of f ice .

Le trafic londonien. — Les services
de transport londoniens par rail et par
route ont transporté mardi environ 2
millions de personnes dans les para-
ges du cortège du couronnement. En
24 heures 10.000 convois du métropoli-
tain et 44.000 autobus se sont dirigés
vers les lieux des cérémonies et en sont
revenus. Le métropolitain a organisé 40
trains spéciaux pour les enfants.

Moins de malades que lors du cou-
ronnement de George VI. — Les quel-
que 10.000 personnes attachées aux
poste s de samaritains ambulants qui
fonctionnaient mardi le long des 11
km. de l'itinéraire du cortège ont dû
donner des soins à environ 4000 spec-
tateurs. Il s'est agi , le plus souvent , de
cas de faiblesse ou d'évanouissement.
174 personne s ont été transportées à
l'hôpital .

Lois du couronnement de George VI ,
les samaritains avaient dû intervenir
dans 9583 cas.

Six minutes après aux Etats-Unis. —
Des photographies de la reine Elisabeth
ont mis six minutes à atteindre les
écrans de la télévision américaine. Pri-
ses alors que la reine se rendait du pa-
lais de Buckingham à l'abbaye de
Westminster, ces photos ont été proje-
tées outre-Atlantique grâce à un pro-
cédé consistant en une combinaison
des avantages de la télévision et du
bélinographe. Les photos prises à Lon-
dres ont été imprimées par un procédé
rapide et transmises à New York par
bélinographe.

L'appareil de réception à New York
était directement en contact avec une
caméra de télévision.

Réception britannique à Genève. —
A l'occasion du couronnement de Sa
Majesté la reine Elisabeth II , le comi-
té de membres des pays du Common-
wealth a organisé , mardi soir, à Ge-
nève , une grande réception à laquel-
le ont répondu quelque 1800 invités.
Les autorités genevoises, les autorités
et colonies britanniques de plusieurs
cantons romands, les milieux consulai-
res, des grandes organisations inter-
nationales , des églises et de l'Univer-
sité étaient représentés à cette mani-
festation.

Ja reine Elisabeth s'est rendue à Westminster
LONDRES, 3. — AFP. — A 8 h. 30,

une première procession de limousines
sort lentement de la cour du Palais de
Buckingham. Ces voitures conduisent
à l'abbaye les membres de la famille
royale qui ne sont pas « princes du
sang ».

Une seconde procession, des landaus
cette fois, quitte le palais. C'est la reine
de Tonga, venue de son île de l'océan
Pacifique, ce sont les sultans de Zan-
zibar , des Etats malais et des territoires
britanniques de la Sonde.

A peine sont-ils passés que neuf broug-
hams légers apparaissent à la porte du
palais : ceux des premiers ministres du
Commonwealth. En tête, salué de cla-
meurs enthousiastes, vient Sir Winston
Churchill, vêtu de l'extraordinaire uni-
forme de lord gardien des cinq portes
de l'abbaye. Après lui, sa femme. Trois
calèches emportent ensuite les princes
et les princesses de sang.

Cependant , plus bas, dans le Mail, à
Clarence House, la reine-mère et la
princesse Margaret sont montées en
carrosse.

C'est hier matin à 10 h. 26 que...

Toute l'armée est là
Tous les noms célèbres de l'armée

britannique sont là: maréchaux de l'air
et de la terre, Harris , Tedder , Auchin-
leck, Alexander , Montgomery, les uns
à cheval , les autres en voiture , ainsi que
les amiraux de la flotte et les lords de
la mer.

A 10 h. 26, très précisément , une im-
mense acclamation s'élève de la foule ,
enfle et couvre le son des musiques.
Précédé des « yeomen » de la garde en
costume Tudor et traîné par huit che-
vaux gris pommelé, le carrosse de la
reine se met en marche. A côté d'elle ,
le duc d'Edimbourg est assis, en uni-
forme d'amiral de la flotte.

Le duc de Beaufort , grand maître des
écuries royales, et le maréchal vicomte
Alanbroock précèdent le carrosse. Le
vice-amiral Mountbatten, le duc de
Gloucester , les aides de camp et des
écuyers chamarrés le suivent. Sur le
Mail , le cortège se forme.

A 10 h. 28, un cavalier bleu et or, à la
tête du cortège qui conduit la reine à
l'abbaye, passe sous la triple arche de
l'amirauté et apparaît à Trafalgar
Square. Le son claironnant d'une fan-
fare qui vient du Mail et les acclama-
tions de la foule se mêlent.

Derrière lui , voici d'abord dix com-
pagnies de gardes à pied, en tuniques
écarlates et bonnets à poil. Dans le tu-
multe unique et enivrant que font en-
semble les fanfares et la foule , voici un
détachement de l'artillerie montée, aux
tuniques à Brandebourgs, aux kilbachs
noirs. Puis un long défilé de chapelains,
d'aides de camp, de médecins, de den-
tistes, de chirurgiens militaires. Mais
au son des cuivres, voici des capitaines,
des colonels, une poignée de vice-ami-
raux, des majors généraux et lieute-
nants généraux, des contre-amiraux,
députés commandeurs suprêmes et

commandants en chef , sept maréchaux
de l'air en trois carrosses , quatre maré-
chaux de camp, dont Montgomery, le
seul que reconnaisse la foule. Deux car-
rosses d'amiraux.

Trente-trois mille écoliers
Une nouvelle symphonie d'uniformes

où domine le bleu sombre, quelques
éclairs de j aune ou de rouge aux épau-
lettes : et les acclamations de la foule
montent d'un diapason lorsqu'appa-
raissent les huit chevaux gris du car-
rosse de la reine. De la main, elle salue
gracieusement et lentement ses hôtes.
Derrièr e le carrosse , les deux aides de
camp de la reine, le vice-amiral Mount-
batten of Burma et le duc de Glou-
cester. Les ambulanciers emportent
maintenant les personnes évanouies,
soit par excès de fatigue et d'émotion,
soit, plus rarement, parce que bouscu-
lées dans la foule ou tombées de quel-
que haut heu imprudemment choisi.

Sur le quai Victoria, une marée de
mouchoirs blancs et de petits drapeaux
déferle au passage de la souveraine,
qui salue toujours avec une grâce
lente. Elle semble parfaitement à son
aise. Mais, ici , sur les trottoirs du quai ,
c'est surtout une foule jeune dont la
clameur fai t vibrer toute l'avenue d'une
joie trépidante : 33.000 écoliers et éco-
lières choisis par tirage au sort dans les
écoles de la région londonienne. La
reine, le visage illuminé d'un sourire ,
répond de la main à leurs acclama-
tions.

A 11 heures exactement...
Il est exactement 11 heures. Le cli-

quetis des armes des grenadiers de la
garde et des cadets de l'armée précède
l'arrivée du carrosse devant l'abbaye.

La progression de la reine et de son
escorte est annoncée par une rumeur ,
d'abord lointaine puis de plus en plus
proche : les vivats de la foule immense
— véritable coulée humaine — qui se
presse tout au long de Whitehall, des
quais de la Tamise et des grilles du
parlement. A 11 h. 01, la reine descend
du carrosse. Une tierce de silence pré-
cède le « Good save the queen » qui est
presque noyé dans les acclamations de
la foule. »

Les portes s'ouvrent et se referment
doucement sur la reine, l'étendard
royal monte lentement au pylône frap-
pé aux armes de la reine qui surmonte
le vestibule.

LONDRES, 3. — Reuter — Sir
Winston Churchill a prononcé de
sa résidence de Downing Stireet
l'allocution suivante :

« Nous venons de vivre une jour-
née que les plus âgés seront fiers
d'avoir pu voir et dont les plus jeu-
nes se souviendront toute leur
vie. » « Il ne faut pas croire, a
ajouté le premier ministre, que
l'âge de la chevalerie appartient
au passé. Ici, au sommet de notre
communauté mondiale se trouve la
dame que nous respectons parce
qu'elle est notre reine et que nous
aimons parce qu'elle est elle-mê-
me. C'est notre plus chère espéran-
ce que la reine soit heureuse et
notre résolution inébranlable est
que son règne soit aussi glorieux
que ses dévoués sujets pourront
l'aider à le faire. Nous prions pour
avoir des dirigeants dévoués, des
nations qui s'cntr'aident l'une l'au-
tre et des peuples qui prospèrent
et se développent à l'abri de la
crainte. »

« Puisse Dieu nous accorder ces
bienfaits », a conclu Sir Winston
Churchill avant (-"annoncer d'une
voix vibrante à ses auditeurs : « La
reine. » Les mesures de l'hymne
national ont alors retenti puis Eli-
sabeth II a pris la parole.

L'allocution de la reine, que nous
reproduisons en pages 1 et 3, a été
prononcée dans un des salons de
l'appartement privé de Buckin-
gham.

« Les temps de la chevalerie
ne sont pas révolus »

s'écrie M. Churchill

Coppi remporte le Tour d'Italie
Tandis que Magni s'impose au Vlgorelli

devant Koblet, brillant deuxième

77 coureurs sont partis mardi de Bor-
nio pour effectuer l'ultime étape triom-
phale vers le Vigorelli à Milan (220
km.). On apprend que l'hiver est revenu
sur les hautes montagnes des environs
de Bornio. Par une chance providen-
tielle les girini ont franchi quelques
heures avant une terrible tempête de
neige le col du Stelvio. Dans la nuit de
lundi à mardi , 60 centimètres de neige
sont tombés entre le col et Bornio. Dans
la ville même, il tombait une pluie mê-
lée à de la neige.

Tous les routiers se présentent donc
avec leurs imperméables. Toute la ca-
ravane longe la vallée de l'Adda et se
dirige vers Tirano. Les co-équipiers de
Coppi se trouvent en tête du peloton
et surveillent attentivement les moin-
dres tentatives. D'ailleurs elles sont
pour ainsi dire inexistantes.

Bobet abandonne
A partir de Tirano, la pluie remplace

la neige. Malgré l'allure modérée , plu-
sieurs hommes ont été lâchés. U faut
citer en premier lieu le Français Loui-
son Bobet , qui atteint d'une sérieuse
crise de furonculose , a passé une très
mauvaise nuit. Bobet abandonne à 38
kilomètres du départ. Son exemple est
bientôt imité par l'Espagnol Bianco, les
Italiens Corrieri et Bonini.

Volpi , Pasotti et Defilippis sont éga-
lement lâchés mais ils parviendront à
rejoindre près de Morbegno.

Dans la seconde partie de l'étape , le
temps est un peu plus clément. Le pe-
loton roule en longue file indienne le
long des rives du lac de Côme. L'allu-
re s'accélère quelque peu à Lecco et à
Côme à l'occasion de quelques primes
de passage. Dès Côme, la foule devient
de plus en plus nombreuse. Coppi est
naturellement l'objet d'une véritable
acclamation, mais Koblet , Bartali , For-
nara sont également fêtés.

Le dernier sprint
Un peloton fort imposant compre-

nant 73 coureurs se présente au vé-
lodrome Vigorelli.

Baronti fait le premier son entrée
sur la célèbre piste, suivi de Magni,
Bini et Luciano Maggini. Mais Magni
saute presque aussitôt Baronti et mè-
ne le sprint avec beaucoup d'autorité.
Dans le dernier:virage, Maggini tente
de passer le capitaine de la Gann a
mais en vain et c'est finalement Magni
qui l'emporte assez nettement. Signa-
lons que les autres favoris n'ont pas
participé au sprint. Ils se sont con-
tentés de terminer au sein de leurs
teams respectifs.

Les tours d'honneur
Puis ce sont les traditionnels tours

d'honneur. Coppi est rappelé à maintes
reprises. Koblet est également fort ap-
pladi , de même que Bartali et For-
nara.

Puis Magni et l'équipe Gânna, ga-
gnante du challenge par équipes se
présentent au public.

Une foule évaluée à 30.000 personnes
quitte lentement le vélodrome tandis
que des milliers de fanatiques conti-
nuent à scander le nom de Coppi...

Trois grands champions
Sans relire le classement général, l'on

sait que trois hommes ont dominé le
Giro 1953 : Coppi , Koblet et Fornara.
Coppi a ainsi égalé le record de Binda
en enlevant pour la cinquième fois le
Tour d'Italie. Sa première victoire re-
monte à 1940. A ce moment Coppi avait
20 ans. Treize ans plus tard , le cam-
pionissimo parvient à inscrire à nou-
veau son nom au palmarès malgré le
courage et la ténacité de Koblet.

Le Suisse a finalement succombé en
beauté. On peut dire sans exagération
que par sa présence dans le tour , il a
donné un attrait indéniable à la grande
compétition de la « Gazzetta délia
Sport ».

Quant à Fornara , parfois trop méses-
timé outre-Alpes, il se confirme comme
un coureur de très haute classe.

Quant à Bartali, il a dit à Milan après
l'arrivée au Vigorelli- que c'était son
dernier tour. Mais qui peut croire le
vieux Toscan aux ressources quasi iné-
puisables ? Il n'y a pas eu au Giro de
fortes révélations. Parmi les jeun es il

convient toutefois de citer Conterno,
Monti et Roma. Ils ont été cependant
nettement battus par les chevronnés.

Le classement de l'étape
1. Magni, 6 h. 36' 21" ; 2. Maggini ; 3.

Baronti ; 4. Piazza ; 5. Bini ; 6. Elio
Brasola; 7. Rivola; 8. Van Est; 9. Mon-
ti ; 10. Ockers ; 11. Baroni ; 12. Mo-
resco ; 13. Conterno ; 14. Bartali ; 15.
Padovan; 16. Diggelmann 17. Schaer;
18. Koblet. Puis viennent tous les au-
tres coureurs y compris Pianezzi. —
Abandons : Louis Bobet , Bianco, Boni-
ni et Corrieri.

Le classement général final
1. Coppi , 118 h. 37' 25" ; 2. Koblet ,

118 h. 38' 55" ; 3. Fornara, 118 h. 44'
21" ; 4. Bartali , 118 h. 51' 54" ; 5. Con-
terno, 118 h. 58' 17" ; 6. Ockers, 119 h.
1' 40" ; 7. Roma, 119 h. 2' 1" ; 8. de San-
ti , 119 h. 2' 32" ; 9. Magni, 119 h. 3' 5" ;
10. Vincenzo Rossello, 119 h. 3' 47" ; 11.
Giudici, 119 h. 6' 26" ; 12. Defilippis, 119
h. 6* 52' ; 13. Van Est, 119 h. 7' 23" ; 14.
Schaer , 119 h. 7' 58" ; 15. Albani , 119 h.
6' 43" ; 16. Zampini, 119 h. 9' 20' ; 17.
Padovan , 119 h. 10' 49" ; 18. Eho Bra-
sola. 119 h. 10' 55" ; 19. Barozzi , 119 h.
12' 51" ; 20. Coletto, 119 h. 14' 15" ; 56.
Pianezzi , 120 h. 27' 9' ; 70. Diggelmann,
121 h. 31' 51".¦ Challenge par équipes : 1. Ganna
(Magni) .

Maillot vert : Koblet (ler étranger).
Maillot blanc : Conterno (ler des

indépendants).

ROME, 2. — Ag. — Une innova-
tion va être introduite dans le ser-
vice postal italien. A partir du ler
juin, tous les objets de la poste
aux lettres du nord au sud et vice-
versa seront transportés de nuit par
des avions spécialement affrétés à
cet effet, sans aucun supplément
de taxe pour l'expéditeuir. Ces
avions spéciaux parcourront chaque
nuit le trajet Milan - Rome -
Païenne et retour.

Considérant l'étendue de la pé-
ninsule — près de deux mile ki-
lomètres — cette innovation pré-
sente des avantages indiscutables
pour la rapidité de transport. La
dépense que les postes italiennes
pourront supporter pour ce nou-
veau service sera inférieure à cel-
le qu'el'es supporten t actuelle-
ment pour le transport par chemin
de fer.

Dans les P. T. T. italiens :
-lus vite, toujours plus vite !

PETITS ECHOS .u nasse mouds
Une liaison aérienne entre l'Italie et

l'Allemagne . — Pour la première fois
depuis la fin de la guerre, une compa-
gnie italienne de navigation aérienne
a établi une liaison directe entre l'Ita-
lie et l'Allemagne, qui sera inaugurée
jeudi 4 j uin entre Rome-Trévlse-Mu-
nich-Francfort. Le service sera assumé
pour le moment trois fois par semaine.

La production italienne augmente . —
M. Menichella, gouverneur de la Ban-
que d'Italie, parlant à l'assemblée gé-
nérale de l'institut d'émission, a an-
noncé que le revenu brut de l'Italie
s'était accru de 3 pour cent en 1952. La
production industrielle est en augmen-
tation de 6 pour cent, tandis que le
niveau de la production agricole est
resté stationnaire l'an dernier. On note
une hausse considérable des montants
déposés sur les carnets d'épargne, à sa-
voir 648 milliards de lires.

La foudre homicide. — La foudre est
tombée lundi sur le vestiaire d'un ter-
rain de sports de Manchester, tuant
trois joueurs de cricket qui se met-
taient en tenue et en blessant griève-
ment deux autres. Par ailleurs, à
Chesterfield (Derbyshire) , une joueuse
de golf a été sérieusement brûlée par
la foudre. .

Accident d'autobus : six morts. A
la suite d'un accident survenu à un
autobus près de Curico (Santiago du
Chili) , six passagers ont été tués et
vingt autres blessés.

Notre feuilleton Illustré

la journaliste-
détective

(Copyright oy Cosmopress)
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Echos
Un bon petit garçon

— M'sieur l'agent , venez vite, voilà
dix minutes que mon p'pa se bat avec
un vilain homme !

— Et pourquoi ne m'as-tu pas appelé
plus tôt , mon petit ?

— Parce que... jusqu 'à tout à l'heu-
re... mon p'pa avait le dessus !

La nouvelle récolte est arrivée !
L'huile d'arachides MORGIA «nou-
velle récolte » est déjà chez votre
épicier, plus fine et plus fraîche
que jamais.

Exigez MORGIA !
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Maigret et son mort

FEUILLETON DE « L'IMPARTIAL » 50

GEORGES SIMENON

— Comme mardi dernier. Je me demande si
ce n'est pas à Vincennes que les aventures du
petit Albert ont commencé. On a mené une
première enquête sur les champs de courses, mais
sans résultats appréciables . A ce moment-là, seul
l'ancien garçon de café nous préoccupait. Au-
jourd'hui, c'est différent. Il s'agit de demander
aux divers guichets, surtout aux guichets chers ,
à cinq cents ou mille francs, s'ils ont pour client
régulier un homme encore j eune, à l'accent
étranger.

— Les inspecteurs des courses l'ont peut-être
repéré ?

— En outre, je suppose qu 'il n'y va pas seul.
Deux millions et demi en cinq mois, c'est gros.

— Et il doit y avoir beaucoup plus que ça,
affirma Colombani. Dans mon rapport, je n'ai
cité que les chiffres sûrs. Ces sommes sont celles
sur lesquelles la bande a certainement mis la
main. Les fermiers assassinés avaient vraisem-
blablement d'autres cachettes dont la torture
leur a arraché le secret. Le total serait de quatre

(Copyright by Cosmopress)

millions et davantage que cela ne m'étonnerait
pas.

Qu'est-ce qu 'ils pouvaient dépenser, les pouil-
leux de la rue du Roi-de-Sicile ? Rien pour
s'habiller. Ils ne sortaient pas. Ils se contentaient
de manger et de boire pour un million, même
cinq, il faut un certain temps.

Néanmoins les expéditions se succédaient à un
ry thme rapide.

— Le chef devait se réserver la grosse part.
— Je me demande pourquoi les autres se

laissaient faire.
Il y avait bien d'autres questions que Maigret

se posait , au point qu 'à certains moments il
en avait assez de penser et que, se passant la
main sur le front, il fixait un point quelconque,
le géranium de la lointaine fenêtre , pax exemple.

H avait beau faire, même ici, chez lui, il restait
comme englué dans son enquête, anxieux de
tout ce qui se passait au même moment dans
Par is et à l'entour.

Il n'avait pas encore fait transférer Maria à
l'infirmerie de la Santé. Il s'était arrangé pour
que les journaux publient, dès midi, le nom de
l'hôpital où elle avait été transportée.

— Je suppose que tu as planqué quelques
inspecteurs ?

— H y en a quatre, sans compter les sergents
de ville. L'hôpital a plusieurs issues. C'est auj our-
d'hui jour de visite.

— Tu crois qu 'ils tenteront quelque chose ?
— Je ne sais pas. Enragés pom- elle comme

ils le sont tous, cela ne m'étonnerait pas qu'il
y en ait un au moins pour risquer le tout pour
le tout. Sans compter que chacun d'eux doit se
croire le père, tu comprends ? De là à vouloir les
voir , elle et l'enfant... C'est un jeu dangereux .
Pas tant à cause de moi qu'à cause des autres.

— Je ne comprends pas.
— Ils ont tué Victor Poliensky, n'est-ce pas ?

Pourquoi ? Parce qu'il risquait de les faire pren-
dre. Si un autre des leurs est sur le point de nous
tomber entre les pattes, cela nie surprendrait
qu'on nous le laisse vivant.

Maigret tirait sur sa pipe, rêveur. Colombani
disait en allumant une cigarette à bout doré :

— Ils doivent essayer avant tout de rejoindre
le chef , surtout s'ils sont au bout de leur argent.

Maigret le regardait mollement, puis son
regard se fit plus dur, il se leva, donna un coup
de poing sur la table et s'écria :

— Idiot ! Triple essence d'idiot ! Et moi qui
n'ai pas pensé à ça !

— Mais puisque tu ne connais pas son domi-
cile...

— Justement ! Je parierais qu'ils ne le con-
naissent pas non plus. Le type qui a monté cette
affaire-là et qui commande à ces brutes a dû
prendre ses précautions. Qu'est-ce que le tôlier
m'a dit ? Qu'il venait leur donner des instruc-
tions rue du Roi-de-Sicile avant chaque expédi-
tion . Bon ! Tu commences à campo-eiiûira, à pré-
sent ?

— Pas tout à fait.

— Qu'est-ce que nous savons ou qu 'est-ce que
nous devinons de lui ? Nous le cherchons sur les
champs de course. Et eux, tu crois qu 'Us sont
plus bêtes que nous ? Tu as parfaitement raison !
En ce moment, ils doivent'fatalement tenter de
le rejoindre. Peut-être pour lui réclamer de l'ar-
gent. En tout cas, pour le mettre au courant,
pour lui demander des conseils ou des instruc-
tions. Je parie qu'aucun d'eux n'a passé la nuit
dernière dans un lit. Où veux-tu qu'ils aillent ?

— A Vincennes ?
— C'est plus que probable. S'Us ne se sont pas

séparés, ils y auront envoyé au moins l'un d'entre
eux. S'ils se sont séparés sans se donner de mot
d'ordre, cela ne m'étonnerait pas qu'ils s'y re-
trouvent tous les trois. Nous avions la plus jolie
occasion de leur mettre la main dessus, même
sans les connaître. Il est facile, dans la foule,
de repérer des gars de cette trempe-là. Dire que
Janvier est là-bas et que je ne lui ai pas donné
d'instruction dans ce sens ! Une trentaine d'ins-
pecteurs à la pelouse et au pesage et nous leur
mettions la main au collet . Quelle heure est-il ?

— Trop tard. La sixième est finie depuis une
demi-heure.

— Tu vois ! On croit penser à tout. Quand je
me suis couché, à deux heures, j 'étais persuadé
que j ' avais fait le maximum. Des hommes étu -
dient les feuilles de paye de Citroën et fouillent
le quartier de Javel. On cerne l'hôpital Laennec.

(A suivre.)
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A l'abri des vents violents
et des caprices de la température

souriante petite ville , pleine de
charme et de commodités, sera
toujours la plus agréable rési-
dence pour les personnes reti-
rées des affaires ou dont la
santé nécessite des ménage-
ments.
Grand choix d'appartements
de toutes grandeurs, dotés du
vrai confort.

Renseignez-vous auprès du Groupe -
ment des Intérêts Immobiliers de
Montreux et environs, Montreux, télé-
phone (021) 6 22 56 ou 6 31 73.

Constantin de CHARRIERE
Ingénieur civil diplômé E. P. U. L.

ci-devant : Ingénieur communal du Locle

a ouvert son bureau technique : LE LOCLE, rue Andrié 5
Tél. (0393 3.28.88

Béton armé - Tous travaux d'Ingénieur civil - Travaux publics. - Conseils
aux communes en matière de travaux publics et d'urbanisme
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V Prenez SEX 441 II contient des /
l substances salutaires aux glandes j
! et aux nerfs et est à môme de com- /
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1 Pour hommes et femmes . Boîtes à I
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A VENDRE

atelier de verres
de montres

Offres sous chiffre A. W. 10784, au
bureau de L'Impartial.
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SACS
de touristes
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Grand choix
Réparations

WEBER
Maître sellier

12, rue Fritz-Courvoisier

Brevets
d'invention

W. L. BLA1NO
ing. conseil

11, Place du Molard
Genève - Tél. 5 68 50

V J
MONTMOLLIN

_«WfiL Bons vins
.MBr ^^mm\ Vacances

> Tél. (038) 8 11 96
Jean Pellegrini-Cottet

A vendre
outils d'horloger, usagés,
pinces, potence, ainsi que
deux layettes, une grande
en bon état et une petite.
S'adr. à Mme Vve von
Gunten, Tavatnnes. Tél.
(032) 9 26 83.

A vendre

MOTO
B. S. A.

250 ce, modèle 1948, com-
plètement revisée, avec
taxe et assiuance payées.
S'adr. ler août 3, au 3e
étage.

ACTIVIA
NEUCHATEL

CONSTRUCTIONS A FORFAIT
Tél. (038) 5 51 68 NEUCHATEL

Connu par ses créations
et son immense choix de projets

GARANTIS SANS DÉPASSEMENT

VILLAS
WCtK'CND genre « Bungalow »

VILLAS JUMELÉES
IMMEUBLES LOCATIFS £arK
ACTIVIA s'occupe également de votre

FINANCEMENT, demandez un rendez-vous.

Grande terrasse au bord du lac
Restauration soignée (Chef de cuisine)

Banquets pour sociétés, mariages, etc.
Vins des premiers crus

Tél. (039) 3.30.22 E. SI MO NI.

PORTEUR cherché tout
de suite. S'adr. Boulan-
gerie Vaucher, Léopold-
Robert 88. 

FEMME DE MENAGE
cherche heures, lessives.
Ecrire sous chiffre H. L.
10835 au bureau de L'Im-
partial.

REGLEUSE vend avanta-
geusement bonne machi-
ne à régler. — S'adr. rue
Numa-Droz 128, au ler
étage, à droite, après 19
heures.



Sommelière
est demandée pour tout
de suite.
Se présenter Café du Pro-
grès, Progrès 10.
Tél. 2 41 65.

Sommelière
connaissant les deux ser-
vices cherche place. Libre
dès le 15 juin. — Ecrire
sous chiffre N. F. 10970,
au bureau de LTmpairtiaJ.

Fille silice
est demandée tout de sui-
te. — S'adr. au Foyer
DSR. Chemin de Fer 7.

Finissages
On sortirait 200 fi-
nissages par semaine,
10%"*,

A la même adresse,
200

réglages
lO1/.'" plat seraient
également sortis à la
semaine.
Faire offres sous chif-
fre A. B. 10974, au bu-
reau de L'Impartial.

Madame Daniel GEISER-LERCH
et ses enfants,

ainsi que les familles parentes et alliées,
vivement touchés et réconfortés par les
nombreux témoignages de sympathie et
d'affection qui leur ont été témoignés du-
rant ces jouirs de douloureuse séparation,
adressent à toutes les personnes qui ont
p>ris part à leurs grands deuils leurs plus
vifs remerciements et leurs sentiments de
profonde reconnaissance.

La Cibourg, juin 1953.
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Repose en paix cher papa.

Madame et Monsieur Georges Brech-
buhler-Wuthrich, leurs enfants et pe-
tits-enfants ;

Monsieur et Madame Fritz Wuthrich- Ëi
Mosimann ;

Madame et Monsieur Gottfried Schwab-
Wiithrich et leurs enfants, à Sonvi-
lier ;

Madame et Monsieur Jean Wuthrich-
Bauer et leurs enfants, à Sonvilier ;

Monsieur et Madame Ernest Wuthrich-
Kohler et leurs enfants ;

Monsieur et Madame Gottfried Wli-
thrich-Isler et leurs enfants, à Bien-
ne ;

Monsieur et Madame Daniel Wuthrich-
Allemand et leur fille, à Sonvilier;

Monsieur Charles Wûthrich ;
Monsieur Walther Wiithrich, à Sonvi-

lier,
ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la profonde douleur de faire part à
leurs amis et connaissances du décès cle
leur cher et regretté père, beau-père,
grand-père, arrière-grand-père, frère,
beau-frère, oncle, cousin, parent et ami,

Monsieur

Frédéric UIUTHRICH
que Dieu a repris à Lui, mardi soir, dans
sa 78e année, après une longue et péni-
ble maladie supportée avec courage.

La Chaux-de-Fonds, le 2 juin 1953.
Rue Jacob-Brandt 61.
L'incinération, SANS SUITE, aura lieu

vendredi 5 courant, à 14 heures.
Culte à la chapelle de l'hôpital, à 13 h. 30.
Suivant le désir du défunt, le deuil ne

sera pas porté.
Le présent avis tient lieu de lettre de

faire part.

La Fabrique de boîtes or
NOVELOR et le personnel ont le
pénible devoir de faire part du dé-
cès de leur regretté employé et
collègue

Monsieur

Henri DEVINS
Nous lui garderons notre meil-

leur souvenir.

\ £>

*«* V
A PORCELAINE

AVANTAGEUSE
à notre rayon de ménage (3e étage)

PORCELAINE BLANCHE

Tasse sans sous-tasse "B85
Plat rond diamètre 26 cm. . . . 2.50
Plat ovale .7 cm 2.75

Pol à lait lVa l 3.25

PORCELAINE DÉCORÉE

Assiette à pralines diam. 11 cm. ™-@§

Plat à gâteaux diam. 30 cm. . 6,30
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On prendrait encore

PENSIONNAIRES
Dîner fr. 2.50 Souper fr. 2.-

SE R E C O M M A N D E

Famille Stucky, rue de la Cure 2

A LA COTE D'AZUR

A vendre pour cause décès une

jolie villa
dans un magnifique ja rdin de
roses. Superficie 1000 m2. Deux
appartements de 4 pièces , stu-
dio, terrasse, garage, dépen-
dance. Vue panoramique à
500 m. de la mer, 10 kilomètres
de Nice, 20 km. de Cannes.
Autobus à 50 m. Prix de vente
6 millions français. Photo à
disposition .
Pour détails et renseignements
s'adresser à M. J.-P. Jeanne-
ret, Plaisance 10, La Chaux-
de-Fonds.

Tissage de toile cherche jeune

représentant
expérimenté pour la vente de
trousseaux et linge de maison.
Vaud, Neuchâtel et Jura.
Bonne situation stable.
Offres avec photo et références
sous chiffre OFA 8272 B., à
Orell Fussli-Annonces, Berne.
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Nous cherchons un

I NETTOYEUR
actif et consciencieux

Place stable. Entrée immédiate.
Se présenter

I j fHgte\ïïip$
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•P VILLE DE LA CHAUX-DE-FONDS

IIP Service de l'électricité
Les Services industriels engageraient

monteurs - électriciens
pour les installations intérieures. — Les offres
sont à adresser à la Direction des Services Indus-
triels jusqu 'au 15 juin 1953.

Direction des Servicesi Industriels
La Chaux-de-Fonds.

r i
IVe CONGRES NATIONAL DES

JEUNESSES MUSICALES DE SUISSE

Dimanche 7 juin , à 15 h. 15

TEHPLE FIMCAIS AD LOCLE
ORCHESTRE DE LA
SUISSE ROMANDE
Direction : Ernest Ansermet

Solistes :
ELISE FALLER, clavecin

DORIS ROSSIAUD, piano.
JOSEPH VITA, harpe

Oeuvres de
Frank Martin et Arthur Honegger

J. M. à Pr. 1.50. Places à Pr. 6.— et 8.—.
Membres protecteurs et étudiants demi-
tarif .
Location : Charles Huguenin , musique, Le
Locle. Tél. (039) 3 15 14.

V J

La Chaux-de Fonds - Tombouetou
m aviOD

Pilote A. Coeudevez

Jeudi 4 juin, à 20 h. 30
Sixième mission

du Musée ethnographique de Neuchâtel
Conférence de M. Jean GABUS

avec films et projections en couleurs,
et audition-disques, sous le patronage
de l'Aéro-Club de Suisse, section des

Montagnes neuchâteloises
Invitation à tous Entrée gratuite

SALLE DE L'ANCIEN STAND

• 

CAFÉ - CONCERT - VARIÉTÉS /g|gK
„LA BOULE D v 0R u W

A partir du 1er juin :
Reprise du GRAND SPECTACLE présenté par

Jenny WALKER £
JACQUES MARJO - Les Sœurs Nardonne

Jeannine Didier
3 heures de spectacle du meilleu r goût.

A vendre, pour cause de santé,

AUTO
marque ZEPHIR , modèle 1952, 12 CV,
couleur noire, roulé 3500 km., Pr. 8200.—.
Taxes et assurances payées jusqu'à fin
1953.
Ecrire sous chiffre C. S. 10975, au bureau
de L'Impartial.

On entreprend

nettoyages
de vitres, cuisines, salles, parquets et au-
tres. Spécialisé dans le nettoyage et grais-
sage de chaudières. — Tél. (039) 2 11 04.
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Hôtel-Café-
Restaurant

à vendre dans ville du bord du
lac Léman sur l'artère principale .
L'immeuble comprend: 11 cham-
bres, café, salle à manger, car-
notzet , garages. Matériel, literie
en parfait état. Très j olie affaire
dont le rendement peut être
f acilement augmenté.
Pour traiter : Fr. 110.000.—.
AGENCE MARC CHAPUIS,
Grand-Chêne 2, Lausanne.

L J

DODGE
1948, 5/6 places, radio, chauffage, dégivreur ,
en parfait état à vendre. Superbe occasion.
Faire offres écrites sous chiffre G. H. 10900,
au bureau de L'Impartial.

Dr Wolf
ABSEN T

jusqu'au 12 juin

Paul
Heimerdinger

je retour
Docteur

ULRICH
de retour

f >

Perceuse
plie

sur acier et laiton ;

Jeune
homme

consciencieux, pour
préparages de boî-
tes, trouveraient em-
plois stables aux fa-
briques Movado.

I J
Secrétaire
Jeune femme, instruite,
bonne secrétaire, sachant
aussi dessiner,

cherche emploi
le soir pour liquidation
de correspondance chez
médecin ou autre, ou tra-
vaux de secrétariat à do-
micilie. Eventuellement
aussi travaux d'horloge-
rie. Références. Faire of-
fres sous chiffre RT 10977,
au bureau de L'Impartial.
Fabrique d'étampes de
boites et industrielles,
cherche

jeune

ÉÉi
Entrée tout de suite ou
à convenir. Place intéres-
sante pom- ouvrier ha-
bile et consciencieux.
Faire offres sous chiffre
J. M. 10978, au bureau de
L'Impartial.

Jeune fille active et dé-
brouillarde cherche em-
ploi comme

aide de bureau
Ecrire sous chiffre D. O.
10837, au bureau de L'Im-
partial.
On offre à louer grand

appartement
situation de premier or-
dre, composé de 7 cham-
bres, 1 chambre de bon-
ne, bains, cuisine, chauf -
fage général , pour tout
de suite ou date à con-
venir. — Offres sous chif-
fre S. X. 10934, au bu-
reau de L'Impartial.

Chambre
Jeune homme cherche
pour le 1er juillet cham-
bre claire, peu meublée,
pouvant servir en même
temps d'atelier. — Ecrire
sous chiffre M. L. 10979,
au bureau de L'Impartial.

PETITE CHAMBRE
meublée à louer à jeune
fille sérieuse. Part à la
salle de bains. — Télé-
phoner entre 12 et 14 h.
au (039)_2 37 89. 
PERDU samedi matin
porte-monnaie rouge avec
initiales G. P., contenant
forte somme. Prière de
le rapporter contre ba n-
ne récompense à M. Hen-
ri Paratte, rue des Bois 8.

( >.
Le Gai Logis, Parc 69,
offre une

Chambre
confortable

avec pension, à
dame ou demoi-
selle de toute mo-
ralité. Préférence se-
rait donnée à person-
ne âgée de 30 à 45.ans.

A la même adresse,
on cherche personne
propre et active , libre
de 11 h. 45 à 13 h. 45,
pour

aider au service
des repas

V J
Fiancés solvables deman-
dent à louer

apuariemeni
de 2 ou 3 pièces. Urgent.
Faire offres sous chiffre
F. S. 10969, au bureau de
L'Impartial. 

Cherchons

Agents régionaux
pour placement , article inté-
ressant tous les bureaux ,
administrations , etc.
Offres sous chiffre P. 14.866
F. à Publicitas , Fribourg.

scooter Puch
A vendre avec réduction
de 165 fr. mon scooter
d'exposition 1952, soit
1600 fr . avec deuxième
siège, roue de secours et
porte-bagages.
PUCM 25
A vendre moto d'exposi-
tion 1951-1952 avec 180 fr.
de réduction. — Liechti ,
rue de l'Hôtel-de-Ville 25.
Tél. 2 49 58. 
CHAMBRE. A louer tout
de suite chambre non
meublée, chauffée, avec
part à la salle de bains.
Paiement d'avance. S"adr.
au bureau de LTmpartial.

10972
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Je cherche

garçon boucher
Entrée tout de suite. — Faire offres à la
Boucherie René Perrin, Les Geneveys-sur-
Coffrane (NE).

I _-JI n." ¦ ¦ JL" H

articles pour darnes et messieurs , engagerait encore
quelques agents (les) visitant la clientèle privée.
Bonne occupation fixe ou accessoire. OHres sous
chifire V. F. 72-8 PubliciSas, LAUSANNE.

Jeune homme connaissant

tous les travaux de bureau
comptabilité Ruf , américaine , dactylogra-
phie, etc., cherche à faire divers travaux
à domicile. Ecrire sous chiffre P 16583 D
à Publicitas Delémont.

Virolages
sont à sortir, grandeurs 5'" à 13"' .
S'adresser Montres Natalis S. A.,
Léopold-Robert 36, téléphone 2 38 71.

Couronnes, bouquets mortuaires, décorations

i H A U S E R, FLEURISTES
Léopold-Robert 83 Tél. 2 69 57
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La situation

La Chaux-de-Fonds, le 3 juin.
Le couronnement de la reine Elisabeth
II tient ce matin le premier plan de
l'actualité. Le sens de la cérémonie esi
interprété comme une manifestation
de confiance à l'égard de la jeune
souveraine et de la jeune souveraine
elle-même en son peuple. On sait que
cinq reines l'ont précédée sur le trône:
Marie Tudor en 1553, Elisabeth cinq
ans plus tard, la f i l l e  de Jacques U
Mary, la reine Anne et la reine Victo-
ria. .C'est le règne de cette dernière
qui f u t  le plus glorieux et le plus pros-
père. Les Anglais unanimement ac-
cueillent le couronnement d'Elisabeth
comme le présa ge d'une ère de bonheur
et de paix pour leur pays.

* « «
De nombreux hôtes sont actuelle-

ment réunis à Londres pour les fê tes
qui suivront le couronnement . et qui
accumulent les banquets , les réceptions ,
les galas et les garden-parties. Ma is il
est probable qu'entre deux manifesta-
tions mondaines beaucoup de ces di-
plomates ou de ces chefs de gouverne-
ments trouveront le moyen de s'entre-
tenir des graves questions qui pèsent
actuellement sur l'avenir du Common-
wealth et du monde. On regrette for t
que M. Eden ne soit pas là pour re-
présenter le Foreign Of f i c e .  C'est sir
Winston Churchill qui le remplace et
qui doit .être actuellement bien fa t i -
gué...

m m •

C'est aujourd'hui que M. Men dès-
France présentera son programme à
l'Assemblée nationale française. On at-
tend avec anxiété l'accueil que f e -
ront les partis à ce résumé des mesu-
res par lesquelles la France pourrait
être sauvée. M . Mendès-France , en e f -
f e t , a précisé que son pays « ne se trou-
ve pas dans une impasse et que des so-
lutions dures mais ef f icaces  sont pos-

, sibles ». Ces solutions, M.  Mendès-
-France estime les avoir trouvées en
'réorganisant les finances pour mieux
pouvoir ensuite parer aux charges du
domaine social et aux charges militai-
res. Mais cela n'ira pas sans certains
sacrifices ni même sans certains boule-
versements. On prête à M. Mend ès-
France l'idée de renoncer à l'armée eu-
ropéenne et à l'Indochine. Irait-il jus-
que là? On a hâte de savoir...

m • •
Il faut  bien reconnaître en attendant

qu'une sérieuse poussée à gauche se
produit en France dans le sens de
l'instauration d'un travaillisme sem-
blable à celui qui existe en Grande-
Bretagne. Les modérés cherchent à
instituer ainsi un groupement aux
tendances sociales et qui empêcherait le
retour du front  populaire que l'on pres-
sent très proche. En e ff e t , les voix ou-
vrières vont de plus en plus à la CGT
communiste qui a regagné beaucoup de
terrain ces temps-ci à la suite de la
très mauvaise situation dans laquelle
se trouvent de nombreux travailleurs .

* * *
La Corée du Sud refuse toujours son

accord à un éventuel armistice qui ne
garantirait pas l'unité du pays et l 'é-
vacuation des troupes chinoises. Tout
moins faudra-t-ïl que les USA garan-
tissent une aide immédiate contre tou-
te agression et fournissent assistance
militaire et économique. Le président
Eisenhower n'est décidément pas au
bout de ses peines.

• • •
Le sort des Rosenberg semble scellé.

En e f f e t , la cour d'appel des Etats-
Unis a refusé à l'unanimité aux époux
Julius et Ethel Rosenberg, condamnés
à mort pour espionage atomique, un
sursis quelconque à l'exécution dé leur
peine. La date de l'exécution a été f i -
xée au 18 juin à 23 heures (4 heures
du matin 19 juin, heure suisse) .

P. B.

CYCLISME

Kubler 7e au Tour
du Luxembourg

La seconde demi-étape de la 4e jour-
née a été disputée sur le parcours Lu-
xembourg - Esch, 148 km.

Résultats : 1. Blomme, 4 h. 22' 58" ;
2. Ernzer , même temps ; 3. Kubler ,
4 h. 24' 08" ; 4. Bober ; 5. Close ; 6.
Diederich ; 7. Vitetta ; 8. Kirchen ;
9. Gaul, même temps ; 10. Vander-
stock, 4 h. 24' 19". Schellenberg s'est
classé 21e en 4 h. 48' 27" et Graf a
abandonné.

Classement général final : 1. Van-
derstock, 24 h. 40' 21" ; 2. Close, 24 h.
52' 22" ; 3. Gaul, 24 h. 53' 09" ; 4. Die-
derich , 24 h. 55' 08" ; 5. Blomme, 24 h.
56' 44'" ; 6. Ernzer , même temps ; 7. Ku-
bler, 24 h. 56' 52" . Schellenberg s'est
classé 21e avec le temps de 26 h. 04'
26".

La cérémonie du Couronnement a eu lieu hier matin
à Westminster , où la reine Elisabeth II a solennellement prêté serment et reçu l'onction de la main

de l'Archevêque de la Cathédrale. Puis elle a traversé triomphalement les rues de Londres.

Le grand cortège
a eu lieu sous une pluie

battante
LONDRES. 3. — Reuter. — Après la

cérémonie du couronnement en l'Ab-
baye de Westminster , la reine Elisabeth
prit quelques instants de repos et un
repas léger , avant que commence le
grand cortège dans les rues de Londres.

Sous une pluie battante et ininter-
rompue, les 7000 personnalités triées
sur le volet qui avaient participé à la
cérémonie se préparèrent à défiler , le
cortège était ouvert par 10.000 hommes
de troupes. Accompagnés de 47 corps de
musique, comprenant 2000 exécutants,
les troupes présentaient toutes les par-
ties du Commonwealth.

Les cloches de l'abbay e sonnaient
sans arrêt, tandis que les personnalités
gagnaient leurs voitures. La reine Eli-
sabeth apparut, la couronne en tête , le
globe impérial dans la main gauche et
le sceptre dans la droite. Elle portait un
vêtement de satin pourpre et prit place ,
avec dignité, dans le carrosse. Lorsque
le cortège se mit en mouvement , la foule
poussa des acclamations indescriptibles,
qui couvrirent même le son des cloches.

«God save the queen»
Tout le long du trajet qui , partant

de l'Abbaye de Westminster passait par
Whitehall , Trafalgar Square , Piccadilly,
le long de Hyde Park , Oxford Street et
Régent Street et Piccadilly-Circus, pour
regagner , par le Mail , le Palais de Bu-
ckingham, la . reine fut l'objet d'accla-
mations ininterrompues d'une foule im-
mense, tandis que retentissait sans
cesse à nouveau l'hymne national « God
save the queen ». La reine Elisabeth
inclinait la tête , tandis que son mari ,
le duc d'Edimbourg, assis à côté d'elle ,
soulevait son bicorne d'amiral. Le son
des fanfares et des cornemuses se mê-
lait aux acclamations des masses qui ne
paraissaient pas du tout affectées par
la pluie violente. Ceux qui souffrirent
le plus du mauvais temps furent les
princes et princesses d'oubre-mer, dans
leurs landaux ouverts.

Après avoir ainsi parcouru pendant
deux heures et demie les rues de Lon-
dres, en un cortège véritablement triom-
phal, qui manifesta avec éclat l'amour
du peuple, la reine pénétra au Palais
de Buckingham.

Le salut de la reine...
A 17 h. 44 (heure de Londres) , la

reine, couronne en tête , paraît au bal-
con de Buckingham Palace. A sa gau-
che, le prince Charles et la petite prin-
cesse Anne, puis, toujours à gauche et
un peu en arrière, le duc d'Edimbourg.
Les demoiselles d'honneur se tiennent
sur les côtés du groupe, et les pages
portent la traîne, par derrière.

Aucun autre membre de la famille
royale n'est présent. ••

. Le petit prince salue également, à
l'imitation de sa mère, et ainsi fait la
princesse Anne. Quelques instants plus
tard, le défilé aérien commence. La
reine-mère et le duc de Gloucester pa-
raissent également, alors, sur le bal-
con. En bas, c'est une véritable marée
humaine.

...et le défilé aérien
Contrairement à la coutume, il a été

décidé que les avions voleraient paral -
lèlement au balcon , à près de quinze
cents mètres du palais.

En l'espace, de quelques secondes, la
formation, très serrée, est au-dessus
du Mail, à quelque trois cents mètres
d'altitude. Le sifflement des réacteurs
déchire l'air et couvre les acclamations
de la foule. Il y a six escadrilles de
« Meteor » de la Royal Air Force, et
une de « Sabres » de l'aviation cana-
dienne. En tout, 168 appareils. Les

Entre les murs formés par la foule , le cortège du couronnement traverse
Trafalgar  Square , en route pour l'abbaye de Westminster. Le carrosse royal
est tiré par huit chevaux blancs. La reine Elisabeth II et le duc d'Edim-

bourg y ont pris place. (Téléphoto)

« Sabres », qui font partie du groupe
canadien basé en Grande-Bretagn e
dans le cadre du pacte Atlantique, se
distinguent au milieu des appareils
anglais par leurs ailes en flèche, et les
traînées noirâtres que laissent leurs
réacteurs. Encore quelques secondes et
les avions ne sont plus à l'est que de
petits points noirs, qui s'effacent dans
la distance.

La reine reste encore quelques ins-
tants sur le balcon, répondant de la
main aux acclamations ininterrompues
de la foule. Puis elle se retire à l'inté-
rieur du palais, avec les autres mem-
bres de la famille royale.

La reine Elisabeth et le duc d 'Edim-
bourg saluent les Londoniens.

(Téléphoto.)

Les Londoniens ont dansé dans la rue...

...et la pluie n'a cessé
qu'avec les festivités

Toute l'Angleterre a fêté mardi tard
encore le couronnement de sa reine. Le
peuple a dansé dans la rue à la lueur
des torches. A Londres, les édifices
étaient illuminés et les feux d'artifice
ont crépité au-dessus de la Tamise. Des
réflecteurs projetaient dans le ciel
l'image en couleur du couple royal . Le
signal de l'illumination a été donné le
long des côtes par des feux , comme cela
s'était passé sous la première reine Eli-
sabeth pour signaler l'approche de l'in-
vincible armada. Les feux de joie ont
été allumés dans tout le pays. Dans
certains villages, la population a rôti
un boeuf sur la flamme et la bière du
couronnement coulait à flot.

La reine est apparue à plusieurs re-
prises au balcon du Palais de Buckin-
gham. Elle était vêtue d'une robe blan-
che , portait une cape d'hermine et était
coiffée d'une couronne de diamants. Le
duc d'Edimbourg, en habit de soirée ,
était à ses côtés. Elle s'est montrée la
dernière fois à minuit.

Dix minutes plus tard , les réflecteurs
se sont éteints, mais la foule réclamait
toujours sa présence. Elle a chanté en-
core le « God save the queen », puis elle
s'est dispersée sous la pluie et le vent.
Les locaux publics ont fermé à minuit ,
soit une heure et demie plus tard que
d'habitude. Certains se sont dirigés vers
les clubs du West End. Les Londoniens
ont dansé à Picadilly Circus et dans les
rues des quartiers extérieurs.

La pluie a cessé avec les festivités et
le vent s'est apaisé.

Les discours des premiers
ministres du Commonwealth

LONDRES, 3. — Reuter. — Dans une
émission radiodiffusée, les premiers
ministres du Commonwealth britanni-
que ont rendu hommage à leur reine
qui vient d'être couronnée solennelle-
ment à l'abbaye de Westminster.

Pour le Canada , M. Louis SAINT
LAURENT, a parié en anglais et en
fr ançais, disant qu'il apportait un
message cordial de ses concitoyens. Il a
aj outé que lors de son voyage fait il y
a deux ans avec le duc d'Edimbourg,
la reine Elisabeth s'est gagné le res-
pect et l'amour du peuple canadien
tout entier. « Nous renouvelons notre
serment de fidélité à la reine du Com-
monwealth. »

Pour l'Australie, M. Robert MENZIES
a déclaré : « Nous sommes en Australie,
les plus fidèles sujets de Votre Ma-
j esté. Le j our du couronnement a été
pour nous un jour de joie, de souvenir
et de ferme espérance dans l'avenir. »

M. Sidney HOLLAND, de la Nouvelle-
Zélande , a invité ses auditeurs à se
mettre au service de la reine et du
Commonwealth. « Malgré la distance
énorme qui nous sépare , aucun peuple
n'est plus sincèrement attaché au peu-
ple britannique que les Néo-Zélandais.
Je parle au nom de deux races , qui vi-
vent heureuses en une famille unie.
Dans quelques mois, ces deux races , les
Maori et les Européens, auront le bon-
heur de recevoir la visite de la reine. »

M. Daniel MALAN (Afrique du Sud)
a rappelé qu 'au début de cette année ,
son parlement a voté une loi faisant
expressément de la reine Elisabeth rei-
ne de l'Afrique du Sud. « Ceci est pour
l'Afrique du Sud une source de joie et
de fierté. Non seulement les représen-
tants de l'Union sud-africaine ont as-
sisté au couronnement de la reine de
l'Afrique du Sud, mais ils voient dans
cette cérémonie solennelle la confirma-
tion du statut souverain et indépendant
de l'Union qui , membre du Common-
wealth, est entièrement maîtresse de
son destin. »

M. Mohammed ALI (Pakistan) a dé-
claré : « Cet événement historique est
le symbole de la magnifique tradition
de la monarchie britannique et de l'his-
toire constitutionnelle britannique. La
base élargie du système constitution-
nel britannique , tout en conservant son

La reine est couronnée. Le sceptre et la croix à la main droite , l' orbe avec la
colombe dans la gauche, elle passe du trône d'Edouard à celui de l'Empire,
pour y recevoir les hommages du clergé et de la noblesse. (Téléphoto)

attachement à la couronne est un trait
caractéristique de son histoire politi-
que. Cette faculté d'adaptation du sys-
tème constitutionnel britannique aux
événements démocratiques de l'époque
moderne , a facilité la transformation
de l'Empire britannique en un Com-
monwealth de nations libres, dont la
politique intérieure et extérieure est
indépendante. »

Félicitations de la Chine
communiste à l'occasion

du couronnement
PARIS, 3. — AFP — L'agence

Chine nouvelle annonce que M.
Chou En Lai, premier ministre et
ministre (les affaires étrangères de
la République populaire chinoise ,
a envoyé à Sir Winston Chturchi'l ,
premier ministre de Grande-Breta-
gne, un télégramme de félicitations
à l'occasion du couronnement de la
reine Elisabeth II.

Elle ajoute que M. Lamb, repré-
sentant de la Grande-Bretagne à
Pékin , a donné mardi après-midi
une réception de circonstance à la-
quelle ont assisté de nombreuses
personnalités chinoises et étran-
gères.

(VOIR LA SUITE  DE NOTRE RE-
PORTAGE EN PAGE 7.)

LONDRES, 3. — AFP — Alors
qu'Elisabeth était couronnée à Lon -
dres, la République était virtuel-
lement proclamée en Ecosse par les
nationalistes. Miss Wendy Wood ,
célèbre dirigeante du mouvement
nationaliste écossais, accompagnée
d'une poignée de ses partisans, a
fait son apparition mardi après-
midi sur la place du marché à
Aberdeen et s'est écriée : « Nous,
citoyens d'Ecosse, sommes forcés
de conclure qu'Elisabeth Windsor
ayant choisi de se comporter en

! monarque anglais, a de ce fait
renoncé au droit légal de gouver-
ner l'Ecosse. »

Le leader nationaliste a ensuite
annoncé la convocation prochaine
d'une assemblée constituante et
s'est ensuite retiré sans être in-

! quiété.

Les nationalistes écossais
proclament la République

remps iroia et înstaoïe. wuetques
éclaircles, surtout au sud-ouest du
pays, alternant avec des averses ora-
geuses, neige au-dessus de 900 à 1200
m. Vents modérés du secteur ouest à
nord-ouest.

Bulletin météorologique

Le Sanatorium neuchâtelois vit le
jour en 1921. Depuis 31 ans, on fête ré-
gulièrement, le ler juin, l'anniversaire
de cet événement.

Cette fois-ci, Beau-Site a fait appel
aux artistes du « Coup de Joran » pour
distraire ses pensionnaires. Toute l'é-
quipe du sympathique cabaret neuchâ-
telois a répondu avec un amical en-
thousiasme à notre requête et est ar-
rivée au grand complet. Grâce à ses
animateurs, auxquels vont tous nos re-
merciements très vifs, les malades ont
passé une charmante et très amusante
soirée.

De leur côté, quelques patients de la
maison avaient prépar é, en lever de ri-
deau, une revue ironisant... avec gen-
tillesse, le nouveau règlement du sa-
natorium ! Une opération chirurgicale
terrifiante, présentée en ombres chi-
noises, fut particulièrement applaudie.

Et suivant une tradition également
bien établie, le chef de cuisine prépara
pour chacun un repas digne d'un grand
restaurant.

A tous ceux qui ont participé à agré-
menter cette journée va notre très sin-
cère reconnaissance. M.

Le 1er juin au Sanatorium
neuchâtelois à Leysin

LONDRES, 3. — AFP. — Deux filles
et un garçon sont nés mardi à Hayes ,
dans le Middlesex. « Comme c'est le
jour du couronnement, a déclaré le
père, nous allons les appeler Elisabeth ,
Margaret et Philip. » La mère et les
enfants se portent bien.

Deux jumeaux — une fille et un gar-
çon — sont nés également dans une
famille de St-Léonard (Sussex) . Les
bébés seront appelés Norman Philip et
Norme Elisabeth.

Des triplés en Angleterre


